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>AU CONSEIL

Un projet pour remplacer
les tours Hamon [i]

ÉVÉNEMENT : du 28 au 1er juin, fête de la Loire [e]

RENDEZ-VOUS : foire-expo autour des fleurs et jardins [f]

HISTOIRE : Angers en chansons [g]

TÉLÉVISION : la “Carte aux trésors” en Anjou [H]

38 % des Angevins ont moins de 25 ans: cette réalité est

riche et complexe car tous n’ont pas les mêmes envies ni les

mêmes projets. Mais ils sont animés dans leur grande majorité

par la volonté positive de construire et

d’avoir au sein de notre société parfois

dure, toute leur place pour s’y épanouir.

Faire que chacun d’entre eux trouve

sa place à Angers et qu’il s’y sente bien est

une priorité de l’action municipale.

Que ce soit par la culture, l’éducation,

la santé, les possibilités d’engagement,

les loisirs, le sport, faire une place à chaque

jeune, c’est préparer l’avenir de notre ville.

Le festival “Tour de Scènes” participe de cet objectif : c’est

un spectacle apprécié de tous, gratuit, basé sur les échanges,

décentralisé dans les quartiers et qui soutient les initiatives de

jeunes artistes angevins.

Il est important que chacun ait sa chance et un peu plus à

l’école: nous poursuivons l’effort pour entretenir les écoles

primaires dans cet esprit.

Enfin, trouver sa place c’est aussi échanger avec les autres

comme lors de Mix’âges où plusieurs générations se retrouvent

autour de thématiques communes.

La jeunesse de notre ville est une richesse: nous nous

engageons aux côtés de celles et ceux qui veulent avancer et

construire.

Jean-Claude Antonini

Maire d’Angers

> ACTUALITÉ

3 M€ de travaux dans les écoles [i]

Téléphonie mobile : la charte ajournée [J]

> LA VILLE

Pour piétons et cyclistes,
10 km de boucle verte [1!]

Basket, hip-hop et graf, le 11 juin [1#]
Angers 21, nouvelle image pour la ville [1%]

> LE MAG’

6e Tour de scènes, fin mai [2@]

Les artistes ont “Carte Blanche”
au Ronceray [2#]

> LES QUARTIERS
DEUX-CROIX : les 40 ans de la Croix-Blanche [1^]

LA ROSERAIE : fête du jeu, du 19 au 24 mai [1^]
BELLE-BEILLE : le bus-crêperie de Catherine [1*]
CENTRE VILLE - LA FAYETTE : le maire a rencontré les habitants [2)]
DOUTRE - SAINT-JACQUES : fête du 11 au 21 juin [2!]

> LE GUIDE
Des lycéens de Bergson
découvrent les camps de la mort [2^]

Trophée de l’avenir les 7 et 8 juin [2&]
Histoire : 1924, la première Foire exposition [2*]
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Être jeune et
s’épanouir à Angers
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C’est fait ! Un but de Dobo
à la 6 mn aura suffi au bonheur
des Angevins. Vainqueur à
Nîmes, le vendredi 9 mai, sur le
score d’1 à 0, le SCO a rapporté
avec les trois précieux points de
la victoire la certitude
de sa montée en Ligue
2 la saison prochaine.
Figurant tout au long
de l’année dans le pe-
loton de tête de Natio-
nale, le SCO a rempli
son contrat. Le pari est
donc réussi pour la
nouvelle équipe diri-
geante qui a repris les

rênes du SCO à l’intersaison, au-
tour du président Philippe Dou-
cet et de l’entraîneur Éric Guérit.

Du 28 mai au 1er juin, les
Angevins vont célébrer la Loire.
Trois départements, le Maine-et-
Loire, l’Indre-et-Loire et le Loiret
s’associent pour cet événement.
Ils proposent 300 animations le
long des 280 km du fleuve, clas-
sés patrimoine mondial de
l’Unesco. Dont une centaine en
Anjou, de Montsoreau à Saint-
Florent-le-Vieil. Histoire, lé-
gendes, patrimoine, artistes, gas-
tronomie, chants de marins et
marine de Loire, pêche, prome-
nades en bateau, expositions
photos, baptêmes en ULM…
cinq jours seront consacrés à la

découverte de la Loire sous ses
différents aspects. Avec quelques
temps forts à ne pas manquer.
Ainsi, le 31 mai, à Montsoreau
(ci-dessus), un pique-nique est
organisé sur les quais. Comme
aux Accroche-cœurs, on y verra
des animations et des spectacles
de rues, et même la fanfare an-
gevine de Jo Bithume. Le même
jour, à partir de 22h30, un spec-
tacle sons et lumières avec feu
d’artifice et fontaines d’eau em-
brasera la Loire devant le châ-
teau de Saumur. À Saint-Florent-
le-Vieil, le film Caillote, de
Vincent Malandrin, sera projeté

en plein air, tandis qu’une fête
nautique, avec des démonstra-
tions de ski, est prévue le di-
manche au Thoureil.
Au départ d’Angers (cale de la
Savatte), des promenades seront
proposées sur les bateaux
La Doutre et L’Union. À voir : les
photos d’Hugues Chrétien, la
Loire vue du ciel, présentées à
la maison de l’environnement,
au lac de Maine. ■
Renseignements : brochure Jour
de Loire disponible dans les offices
de tourisme, ou sur Internet
www.jourdeloire.com, ou encore
au numéro vert 0 800 37 00 00.

ÉVÉNEMENT Célébrer la Loire

FOOTBALL SOUVENIR

Angers-SCO en Ligue 2

INITIATIVE

Aider les enfants
à affronter le cancer

SOCIAL

Pour les assurés “fragilisés”

L’association Cancer et
enfance a créé il y a treize ans le
Service d’aide spécialisée à do-
micile (SASAD), composé d’un
pédiatre, d’une psychologue cli-
nicienne, d’une éducatrice spé-
cialisée et d’une secrétaire, pour
s’occuper des enfants cancéreux
et de leur famille. Depuis deux
ans, le SASAD propose égale-
ment un accompagnement des
enfants dont un parent est at-
teint de cancer, un service qui
s’est vite révélé très utile. Les
enfants ont, en effet, tendance à
ne pas poser de questions, à se
faire oublier. “Ils peuvent nous
dire à nous ce qu’ils n’osent pas
dire à leurs parents”, souligne
Maïté Lamberton, éducatrice.
Les interventions se font au lo-
cal, situé près de l’hôpital, ou à

domicile. Psychologue et édu-
catrice viennent ensemble dès
que cela est possible, ce qui
peut permettre par exemple de
voir isolément un adolescent
qui ne s’exprimerait pas devant
sa famille. Instruite par l’expé-
rience, l’équipe du SASAD
conseille aux parents de faire
appel à elle le plus tôt possible
après le diagnostic.
Les interventions sont gratuites.
Le service a été lancé avec l’aide
de subventions, notamment de
la Ville, il bénéficie depuis jan-
vier d’un budget alloué par
l’Agence régionale des hospita-
lisations. ■
Service d’aide spécialisée
à domicile, 58, rue Haute-de-Reculée,
02 41 73 07 61,
SASADCancerEnfance@wanadoo.fr

Peu connu, le service so-
cial de la caisse régionale d’as-
surance maladie (CRAM) a
pourtant aidé près de cinq mille
personnes en 2003 dans le dé-
partement. Il intervient dans
tous les domaines touchant la
santé auprès des personnes fra-
gilisées par la précarité, la mala-

die, le handicap ou un accident.
Les interventions peuvent aussi
être collectives, notamment
avec une série de cinq “pauses
santé”, à partir de mai, à l’inten-
tion d’assurés en arrêt maladie
de longue durée. ■
Contact, 02 41 24 28 68,
SSR49Angers@cram-pl.fr

Le 28 avril, journée natio-
nale de la Déportation, une
plaque commémorative a été
dévoilée à la gare Saint-Laud
lors d’une émouvante cérémo-
nie. Il s’agit d’un hommage
rendu à toutes les femmes et
tous les hommes qui sont pas-
sés par ce lieu pour être dé-
portés et connaître l’horreur de
la barbarie nazie. Le souvenir
était le maître mot des dis-
cours. Ainsi, Jean-Claude Anto-
nini a insisté sur “ce devoir de
ne pas oublier afin que toutes
ces souffrances ne soient pas
vaines. Jamais, jamais, nous
ne devons laisser ressurgir la
bête.” ■

Hommage aux déportés
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Peter Sampil, attaquant angevin
arrivé en début de saison.
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ÉVÉNEMENT

SPORT

Pour un peu, en ce
10 avril, on se serait cru à l’ar-
rivée d’une étape du Tour de
France. En effet, les amateurs
de cyclisme se sont retrouvés
en grand nombre sur les bords
des rues de la Roseraie pour
encourager les champions de
la course Sarthe - Pays de la
Loire. Angers accueillait cette
année une arrivée d’étape et
un contre la montre. Le pla-
teau proposé était particulière-
ment relevé pour la 51e édition
de l’épreuve avec Virenque,
Ulrich, Brochard, Moreau et
Chavanel. Armstrong avait dû
abandonner la veille. ■

ANGERS-BAMAKO

Chantier d’été à la Roseraie

Après l’île Saint-Aubin en 2001
et la création d’un jardin bio dans
une école de Bamako en 2002, le
chantier Angers-Bamako, organisé
par l’Office de coopération inter-
nationale (OCIA), aura à nouveau
pour thème l’environnement. Il se
tiendra à Angers, avec la participa-
tion d’une quinzaine de Bamakois
de 22 à 25 ans.
À l’initiative de l’association des
jardins familiaux de la Roseraie, il
s’agira, du 15 juillet au 5 août, de
créer une quinzaine de parcelles
nouvelles pour doubler le
nombre de jardins existant sur le
secteur des Aupannes.
Les jeunes maliens travailleront
aussi des projets personnels, en

rapport avec leurs études : infor-
matique, santé, structures pour
personnes âgées… Ils bénéficie-
ront également d’une formation
sur le jardinage tropical et décou-
vriront le jardin biologique de la
maison de l’environnement, les
Jardins de Cocagne, des exploita-
tions horticoles et maraîchères…
Les Angevins peuvent participer
au projet, surtout pour la prépa-
ration et l’organisation des activi-
tés annexes. Des hébergements
en famille, du 30 juillet au 5 août,
sont également recherchés pour
les Maliens. ■

Contact, OCIA, 02 41 86 71 46,
ocia.angers@wanadoo.fr

Fleurs et jardins à la foire expo

L’Ukrainien Yuriy Krivtsov, vainqueur
de l’étape Saint-Géréon (44) - Angers,
devant le Russe Alexander Kolobnev.

De nombreux Angevins s’étaient
déplacés à la Roseraie, ici avenue

Jean-XXIII, pour assister à l’arrivée et
au contre-la-montre. Le lendemain, le

départ était donné place Leclerc.

En 2001, le chantier avait déjà eu
lieu à Angers, sur l’île Saint-Aubin.

Jusqu’au 25 mai, la
foire expo propose un voyage
au cœur des fleurs, des plantes
et des jardins au hall des expo-
sitions. Deux grandes expos
autour de ce thème sont pro-
posées. L’une, l’œuvre du ser-
vice Parcs et jardins de la Ville,
présente onze jardins éphé-
mères.
L’autre offre une approche lu-
dique de ce que représente la
filière végétale en Anjou.
À côté, la foire expo reste un
événement commercial avec
600 exposants dans de très
nombreux domaines. ■

Jusqu’au 25 mai, de 10 h à 19 h 30.
Fermeture dimanche 25, à 19 h.
Nocturnes jusqu’à 22 h les samedis
17 et vendredi 23. (Entrée gratuite
le 17 à partir de 18 h).
Prix : 4,6 €. Tarif réduit : 3,8 €. Scolaire
et étudiant : 1,5 €. Moins de 16 ans :
gratuit. Plus de 60 ans : gratuit avant
12 h du lundi au vendredi (sinon, tarif
réduit). Parking : 6 000 places gratuites
sauf les dimanches 18 et 25 mai.
Renseignements : 02 41 93 40 40,
www.angers-parcexpo.com

La foule des grands jours, avenue Jean-XXIII

Fr
an

ço
is 

Le
m

ou
la

nt
/A

rc
hi

ve
s

Th
ie

rry
 B

on
ne

t

VAA268,04-07  13/05/03  9:42  Page 5



L ’ A C T U A L I T É

6VIVRE A ANGERS MAI 2003 -  N°268

“Je me sentais nulle,
bonne à rien. À Passerelle, on
m’a montré que je pouvais faire
des choses. Depuis, j’ai repeint les
murs et les plafonds de mon ap-
partement, j’ai posé de la tapisse-
rie et refait la salle de bain. J’ai
repris confiance en moi. Mainte-
nant, j’apprends à fabriquer des
étagères et des chaises.” Marie-
Claude, 42 ans, résume ainsi ce
que lui a apporté la fréquenta-
tion de l’atelier Aménagement
de l’habitat de l’association d’in-
sertion. Situé rue Marc-Sangnier,
cet atelier accueille une douzai-

ne de bénéficiaires huit heures
par semaine: RMIstes, chômeurs
de longue durée ou adultes han-
dicapés.
Il a été créé en 1998. “On est
parti d’un constat simple, re-
marque Marie-Claude Berland,
la directrice de Passerelle. Par-
fois, un simple coup de peinture
ou la pose d’une tapisserie peut
complètement changer un inté-
rieur.” Le local est divisé en six
espaces, où on apprend le b.a.-
ba du bricolage : pose de pla-
coplâtre, choix des bons maté-
riaux, découpe de porte… Mais

l’atelier n’est pas un simple
club de bricoleurs. “Nous ne
formons pas des professionnels,
précise Yann Krejci, l’anima-
teur. Grâce à nous, ils se révè-
lent capables de réaliser
quelque chose. Et, quand ils re-
font leur appartement, ils se
sentent revalorisés par rapport
à leur entourage.” La Fondation
de France ne s’y est pas trom-
pée et, par l’intermédiaire de
son opération Du soleil dans
les murs, a soutenu l’atelier à
hauteur de 6000 €. ■
Association passerelle : 02 41 66 69 34.

LE CHIFFRE

4000

Angers en chansonsHISTOIRE

AGENDA
19 au 24 mai, opération Mix’âges. 19 au 24 mai, fête
du jeu à La Roseraie. 24 et 25 mai, beach soccer au lac
de Maine. Jusqu’au 25 mai, foire d’Angers au parc
expo. 27 et 28 mai, colloque inter-générations, au
Grand-Théâtre. 28 au 31 mai, Tour de scènes. 5 juin, à
19 h, réunion publique du conseil municipal à l’hôtel de
ville. 11 juin, journée du maire à Monplaisir, réunion
publique à 20h30 à la maison pour tous. 11 juin, place
François-Mitterrand, basket, hip-hop et graf 14 et
15 juin, fête des 40 ans de la Croix-Blanche.

participants
aux débats, forums et ateliers organisés du 25
au 27 avril à Mûrs-Érigné, 3000 à la manifesta-
tion du samedi après-midi: le G Monde a été
un succès. Le déplacement du G8 environne-
ment à Paris n’a pas douché l’enthousiasme de
très nombreux bénévoles qui ont contribué à
l’organisation, ni celui des participants, dont
José Bové! À noter que les ministres de l’Envi-
ronnement du G8, s’ils ne se sont pas réunis à
Angers, ont malgré tout fait escale en Anjou
avec repas au château de Noirieux, visite du
Plessis-Macé et mini croisière sur la Mayenne.

L’association D’ailleurs…
c’est d’ici lance le projet “Angers
en chansons”. Le but est de réali-
ser un livre-CD racontant l’histoi-
re de la ville et de son agglomé-
ration à travers paroles et
musiques. Ceci en plusieurs
phases: collecte la plus large pos-
sible, sélection d’une vingtaine de
chansons mises au répertoire des
groupes de musique traditionnel-

le de la région, écriture des textes
pour le livre, enregistrement du
CD et enfin, en juillet 2004,
concert collectif lors du festival
D’ailleurs… c’est d’ici.
La collecte a commencé à l’au-
tomne dernier, plus de deux
cents chansons ont déjà été ras-
semblées. Mais les organisateurs
lancent un appel aux Angevins
pour compléter plusieurs thèmes:
chansons des guinguettes, de la
guerre 39-45, les cris des métiers
ambulants, de chez Bessonneau
et autres usines, les moyens de
transport, des mouvements so-
ciaux et événements sportifs. ■
Contact : Angers en chansons, 289, rue
Saint-Léonard, 02 41 45 24 85.

Un atelier pour améliorer le logement
INSERTION

Après leur passage à l’association de Passerelle, ils sauront refaire leur appartement.

Jean-Marie Baudoint, Thierry Guénal
et Denis Le Vraux, trois des porteurs
du projet “Angers en chansons”.Th
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Contes, théâtre et improvi-
sation, rencontre autour du jeu,
tournoi de boule de fort et
tournoi d’échecs, pique-nique
en plein-air, atelier cuisine,
émission de radio, expositions,
marionnettes, après-midi afri-
cain et journée bretonne, repas
de quartier… Jusqu’aux anima-
tions de clôture, place du Ral-
liement, le samedi de 14 h à
16h, l’animation Mix’âges, pro-

posée par le service retraités du
centre communal d’action so-
ciale dans le cadre de l’opéra-
tion inter générations Grandir
et vieillir ensemble, est riche de
plus de trente manifestations.■

Programme disponible à l’hôtel de
ville, à l’Espace Welcome, place
Maurice-Saillant, et dans les
résidences pour personnes âgées.
Contact, 02 41 23 13 31.

Des animations grand
public émailleront la journée na-
tionale de l’audition, le 12 juin.
Parmi elles, un film sur le déficit
auditif aux 400 Coups, une ani-
mation musicale à la FNAC, un
dépistage gratuit dans une unité
mobile de la direction générale
de l’Armement et des stands
d’information devant la mairie,
un jeu de “colin-maillard auditif”
dans la salle audiovisuelle de
l’hôtel de ville et un test d’audi-

tion ludique sur le site Internet
de la Ville (1). Des conférences et
séances d’information sont éga-
lement prévues pour les profes-
sionnels de la petite enfance ou
s’occupant de personnes âgées.
La Ville fait partie, comme les
années passées, du collectif an-
gevin de préparation, qui ras-
semble des associations, des ins-
titutions et des professionnels de
l’audition. ■
(1) www.ville-angers.fr

La Carte aux trésors en Anjou

AGENDA SPORTIF
21 MAI

Handball
Angers-Noyant/Ajaccio
20 h, Jean-Bouin

23 MAI

Hélicoptères
Championnats de
France d’hélicoptère.
Adulte: 4 €, enfant à
partir de 10 ans: 2 €.
De 14 h à 18 h, musée
régional de l’air,
d’Angers-Marcé

24 MAI

Beach Soccer
13h30 - 17h30, parc
de loisirs du lac de
Maine

Hélicoptères
Lire 23 mai

25 MAI

Danse sur glace
Gala de l’ASGA avec
135 patineurs. 5,5 €,
gratuit - de 12 ans.
19h30, patinoire

Hélicoptères
Lire 23 mai

28 MAI

Natation synchronisée
Gala. Réservation le
17 mai de 10 h à 12 h
et de 14h30 à 17h30
et le 28, de 14 h à
16 h. 10 €.
21 h, Jean-Bouin

1ER JUIN

Concours hippique
Journée Angers-
Bamako-Coopération
Mali. 9 h, parc de
loisirs du lac de Maine

7 ET 8 JUIN

Trophée de l’Avenir
Stade du Lac-de-
Maine. Lire page 27.

8 JUIN

Volley-ball
Tournoi national sur
herbe 3 x 3.
Inscription de 9 h à
10 h. Inscriptions au
0682406067.
10h30, stade de la
Baumette

9 JUIN

VTT - cross country
À partir de 17 ans
pour les licenciés et
non-licenciés
(disposant d’un
certificat médical
récent). Entrée gratuite
au public. Licenciés
FFC: 8 €, non-

licenciés: 10 €. Étang
Saint-Nicolas

Course à pied
10 km Twinner, 14 h,
Angers-Beaucouzé.
Course jeunes, relais.
Tél. : 06 85 01 94 59

12 JUIN

Challenge inter-
entreprises
Organisé par Angers
Agglomération
Développement.
Canoë, VTT et course
à pied. 9 h, plage
verte du lac de Maine

14 JUIN

Cyclisme
Coupe des Pays de la
Loire. De 13 h à 22 h,
vélodrome

Le 12 juin, une journée
pour s’entendre

Mix’âges, du 19 au 24 mai

TÉLÉVISION

RENDEZ-VOUS

SANTÉ

Les hélicoptères de la
“Carte aux trésors” ont survolé
l’Anjou mardi 6 mai. Partis le
matin de la Breille-les-Pins,
l’animateur de l’émission Syl-
vain Augier et les deux concur-
rents ont découvert le départe-
ment depuis le ciel au fil des

énigmes. Il y était question des
pêcheurs de Loire, de la boule
de fort, des plantes médici-
nales de Chemillé et du Cadre
noir. L’émission devrait être
diffusée au tout début de l’été,
a priori le mardi 8 juillet, sur
France 3. ■

La Pinguely va retrouver une cabine
La Pinguely 030 T de
1889 va retrouver sa cabine. En
plus d’un siècle d’histoire, la lo-
comotive a vu du pays et avalé
pas mal de kilomètres de voies
ferrées, en particulier sur les ré-
seaux du Beaujolais et dans
l’opération Todt pendant la guer-
re. L’association des Amis du Pe-
tit Anjou, désormais propriétaire
de la machine, souhaitait lui re-
donner une partie de son lustre
d’antan afin de l’exposer à Saint-
Jean-de-Linières. Elle a donc

contacté le lycée professionnel
Henri-Dunant. Les responsables
du bac pro “Réalisation d’ou-
vrages chaudronnés et structures
métalliques” ont aussitôt accepté
de fabriquer une nouvelle cabi-
ne. “C’était un challenge intéres-
sant, relève Gaël Chevré, profes-
seur et responsable du projet.
Cette opération nous a demandé
pas mal de travail d’étude, de
plan et de recherche. Nous avons
également dû faire appel à tous
nos savoir-faire.” Depuis octobre

et jusqu’à la fin de l’année scolai-
re, les six élèves de la filière s’ac-
tivent quatre heures par semaine
pour relever le défi. L’entreprise
de chaudronnerie S2C d’Écou-
flant leur a apporté un soutien
technique. Avec cette action, le
lycée Henri-Dunant a reçu le la-
bel Classe Belem Pro, donné par
l’association régionale Estuarium
pour valoriser les actions de pré-
servation du patrimoine mises en
place dans des filières tech-
niques. ■

FORMATION

L’animateur de la Carte aux trésors, Sylvain Augier, a survolé l’Anjou le 6 mai.
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En 2010, les tours Hamon
auront disparu. Vétuste,
l’ensemble immobilier de
l’avenue Patton va être rasé
et progressivement
remplacé par des
logements individuels
et des petits collectifs.

Avant la fin de l’année,
la déconstruction des
tours Hamon va dé-
ma r r e r . P r em i è r e

concernée : la tour 108, en sep-
tembre et octobre. Mais ce n’est
qu’à l’horizon 2010 que cet en-
semble immobilier de sept tours
de l’avenue Patton aura définiti-
vement disparu. “En tout, 316 lo-
gements vont être démolis, mais
parallèlement 299 nouveaux lo-
gements seront construits sur ce
site, en habitat individuel et petits
collectifs,” précise Monique Piro-
tais, maire-adjoint aux Paysages
urbains.
Les tours Hamon ont poussé
dans les années 60 et 70. Il fallait
alors loger rapidement les nou-
veaux Angevins. Aujourd’hui, la
vétusté de ces immeubles est
criante et ce type d’habitat n’est
plus adapté. La réhabilitation né-
cessiterait une intervention tech-
nique trop lourde et trop oné-
reuse. Cela coûterait 1,48 M€

uniquement pour les 40 loge-
ments de la tour 108.

Une charte du relogement

“Ce n’est pas avec plaisir que
nous rasons des immeubles, affir-
me le maire. Nous savons que ce-
la représente un moment de la
vie des locataires, une partie
d’eux-mêmes. Nous faisons très
attention à leur sort, afin de trou-
ver des conditions de relogement
et de loyer acceptable.” Une char-
te du relogement a d’ailleurs été
signée en octobre entre le maire,
la confédération Consommation
Logement Cadre de Vie (CLCV),
le propriétaire Angers-Habitat et
les quinze dernières familles à
reloger. Depuis, une solution a
été trouvée pour onze d’entre

elles et les quatre dernières au-
ront déménagé au 1er juin.
Le calendrier des déconstruc-
tions s’établit comme suit : 108 et
garages collectifs avant fin 2003;
105 en 2004-2005 ; 110 en 2005-
2006 ; 106 en 2006-2007 ; 95 en
2007-2008 ; 99 et 100 en 2008-
2009. “Attention, ce calendrier
reste approximatif et purement
indicatif. En effet, il pourra être
modifié en fonction de l’arrivée
ou non de certains finance-
ments,” insiste Monique Pirotais.
Concernant les subventions de
l’État, Jean-Claude Antonini s’est
montré plutôt optimiste suite à
sa rencontre le 1er avril avec le
ministre de la Ville, Jean-Louis
Borloo. “Nous sommes d’accord
sur le fait que des opérations de
rénovation urbaine ne peuvent
être efficaces que si elles asso-
cient requalification des espaces
et des équipements publics et ré-

au CONSEIL
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Un projet pour remplacer
les tours Hamon

Pour entretenir  les soixante-trei-
ze écoles publiques d’Angers, la
Ville a mis l’accent depuis plu-
sieurs années sur les travaux
d’entretien et de maintenance.
“Ceci, précise le maire, afin
d’améliorer le quotidien des en-
fants et des personnels.”
Cette année, la Ville va consacrer
plus de 3 M€ à la gestion de son
patrimoine scolaire. “60% de cet-
te somme iront aux grosses opéra-
tions de maintenance afin
d’améliorer accueil, confort et sé-
curité”, précise Jacques Cochard,
adjoint à l’Éducation. Ainsi, le lo-
gement de fonction du concierge
de Charles-Bénier va être refait et
les deux autres logements de
fonction transformés en bureaux.
Au groupe scolaire Jules-Verne,

les menuiseries extérieures se-
ront remplacées et un bloc sani-
taire refait à neuf. Un atelier et un
garage créés à l’école Victor-Hu-
go. L’entrée de l’établissement,
revue, donnera alors sur l’allée et
non plus sur la route.
À la Pérussaie, les deux réfec-
toires seront refaits et insonori-
sés, et l’office remis aux normes.
Au groupe scolaire Gérard-Phili-
pe et à l’école maternelle Des-
cartes, les menuiseries exté-
rieures vont être remplacées.
Enfin, aux écoles primaires Vol-
taire et André-Moine, des blocs
sanitaires seront rénovés.
La Ville poursuit également la re-
structuration complète d’établis-
sements scolaires en y consa-
crant cette année 1,8 M€. La

3 M€ de travaux dans l
novation de l’habitat”. Le mi-
nistre a donc affirmé que la ré-
novation du quartier de Belle-
Beille (réhabilitation du secteur
Beaussier-Quémard, mais aussi
déconstruction des tours Ha-
mon…) pouvait prétendre à des
contributions financières afin de
respecter le calendrier prévu.
Ceci, dans le cadre d’une
convention pluriannuelle entre
l’État et la Ville. ■

Un local d’information pour le public
va voir le jour au 99, avenue Patton.
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URBANISME
Dans le cadre de l’opération de renouvellement
urbain et avant d’arrêter la liste des équipements,
le coût et le calendrier des aménagements de
l’ensemble du secteur Daguenet et Grand-Pigeon,
la Ville engage la procédure de concertation
préalable à la création éventuelle d’une ou
plusieurs zones d’aménagement concerté (ZAC).
Cette opération permet d’associer les habitants et
les associations pendant l’élaboration du projet.

DÉPLACEMENTS
Deux écoles élémentaires (Dacier et Sainte-
Bernadette) vont tester le pédibus, dans le cadre
de la mise en place d’un plan de déplacement
école. Le pédibus permet d’améliorer et sécuriser
la dépose des enfants. L’étude préalable
nécessaire sera réalisée par la société Targeting
pour un coût de 17144 €. L’Ademe devrait verser
50 % de ce montant.

VOIRIE
Les rues Mathilde-Alanic et Henri-Fruchaudet
feront désormais partie du réseau communal.
La Ville va les acquérir pour un euro symbolique
auprès de la société Sérival.

Pour rendre plus droite la rue Haute-des-
Banchais, la Ville acquiert pour l’euro symbolique
un terrain appartenant au numéro 205. En
échange, elle participe pour 80 % à la
reconstruction du mur en schiste, soit 24192 €.

Le stationnement rue Auguste-Gautier, de la
place Pierre-Sémard au pont Noir, sera désormais
payant comme l’ensemble des axes à proximité
de la gare. La rue Faidherbe devrait connaître
bientôt le même sort.

Les quelques zones bleues restantes (rue Louis-
Gain, avenue Pasteur, rue de la Chalouère, place
Bichon, rue Saint-Jacques, avenue de la
Blancheraie) vont être supprimées.

ÉDUCATION
Une bourse de 50 € est attribuée par la Ville aux
collégiens habitant Angers et bénéficiaires d’une
bourse d’État. Pour 2003, cela concerne
923 dossiers soit une aide totale de 46150 €.

INSERTION
Promojeunes formation propose des chantiers
d’insertion. Celui assurant l’entretien des bords
de la Sarthe et de la Maine a été renouvelé pour
2003 avec le soutien de la Ville. L’association
assure également des chantiers écoles sur des
bâtiments municipaux. Ainsi va être terminée
l’extension du logement du gardien de l’école
Gérard-Philipe et des travaux de rénovation à
l’école Maria-Montessori.

LOISIRS
Dans le cadre de l’opération Ville vie vacances,
qui permet de développer des activités à
destination des jeunes, la Ville verse une somme
globale de 42700 € aux maisons de quartier.

Les tarifs d’été et d’automne du village vacances
de Lamoura ont été fixés. Pour les Angevins, ils
s’établissent comme suit, par jour et par
personne: gratuit pour les moins de 2 ans;
de 2 à 5 ans inclus, 25 € ; de 6 à 12 ans inclus,
29,7 € ; plus de 13 ans, 32 €.

PATRIMOINE
L’orangerie de l’arboretum va connaître des
travaux afin de transformer les locaux et la
chaufferie en un espace d’exposition pour les
œuvres de François Cacheux.

Le clocheton de l’abbaye du Ronceray va être
restauré, ainsi que le mur de clôture de la rue de
la Censerie. La Ville sera maître d’ouvrage de cette
opération d’un coût de 72253 €.

La Fondation du Patrimoine est un organisme qui
a pour mission de mettre en valeur le petit
patrimoine non protégé par l’État (lavoir, fontaine,
moulin…). La Ville adhère à cette fondation.

HABITAT
Angers Habitat va contracter des emprunts d’un
montant global de 162320 € afin de financer
l’acquisition et l’amélioration de deux logements,
l’un au 9, rue du Berry, l’autre au 55, rue Henri-
Hamelin. La Ville apporte son soutien en
garantissant ces emprunts.

Afin de construire 185 logements au Val de
Mollières, la société HLM le Val de Loire va
emprunter 262000 €. La Ville garantit l’emprunt.

BATIMENTS
Au centre nautique du lac de Maine, un bâtiment
neuf de 540 m2 va être construit afin d’accueillir
les quatre clubs nautiques basés sur le lac. Il sera
composé de quatre bureaux, trois vestiaires et
une grande salle commune.

Une salle de réunions familiales va être construite
tout près du parc du Hutreau, à la Roseraie. La
demande de permis de construire vient d’être
déposée.

Les locaux du centre d’information jeunesse sur le
site du Haras vont être restructurés et agrandis.

Pour financer l’extension de l’Institut Montéclair,
la Mutualité française Anjou-Mayenne emprunte
225000 € avec la garantie de la Ville.

quasi-totalité de cette somme ira
aux premières tranches de tra-
vaux de l’école Alfred-de-Mus-
set. “Le groupe scolaire doit être
rénové selon le principe de Haute
qualité environnementale com-

s les écoles

“Une résistance de dernière mi-
nute des opérateurs.“ Voilà com-
ment Gilles Mahé, l’adjoint à
l’Environnement, a expliqué le
retrait de l’ordre du jour du
conseil municipal de la délibéra-
tion concernant la mise en place
d’une charte de bonne conduite
entre les opérateurs et la mairie,
lors de l’installation de nouvelles
antennes de téléphonie mobile.
“Les discussions ne sont pas rom-
pues, a-t-il souligné. Néanmoins,
ce retard est dommageable.” De-
puis plusieurs mois, la Ville sou-
haite mettre en place ce texte ba-

sé sur trois axes forts : l’informa-
tion des riverains, la concertation
lors de l’installation de nouvelles
antennes et la transparence, per-
mettant de connaître précisé-
ment la position de toutes les an-
tennes et leurs caractéristiques
techniques. La Ville et le maire
pourraient alors devenir un mé-
diateur entre les habitants et les
opérateurs. “Pour cela, il faut des
moyens, en particulier la possibi-
lité dans certains cas de refuser
ou de demander le déplacement
d’un projet d’installation. La Vil-
le ne peut être une simple
chambre d’enregistrement. C’est
sur ce droit de veto que les opéra-
teurs ne veulent pas céder”, ajou-
te Daniel Raoul, maire-adjoint et
sénateur, auteur d’un rapport
parlementaire sur le sujet. Les
négociations vont reprendre. En
attendant, le maire a annoncé
qu’il bloquait tous les dossiers
d’autorisation de travaux et de
permis de construire déposés
par les opérateurs pour de nou-
velles antennes de téléphonie.■

Téléphonie mobile :
la charte ajournée

me l’ont été Adrien-Tigeot et
Charles-Bénier. D’ici à la fin de
l’année devrait également débu-
ter une opération identique
concernant l’école Louis-Lebas,”
a précisé Jacques Cochard. ■

Plus de soixante-dix sites
accueillent des antennes de
téléphonie mobile
à Angers.

L’école  Alfred-de-Musset sera
rénovée selon la démarche de haute

qualité environnementale.
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Faire de notre ville une ville soli-
daire où chacun trouve sa place.
Des plus petits aux plus âgés, tous
les Angevins sont concernés par
l’action municipale.
Parce que nous aimons l’école,
nous souhaitons que les enfants y
soient accueillis dans de bonnes
conditions. Plus de 3 millions d’eu-
ros seront consacrés à l’entretien
du patrimoine scolaire cette année.
Il est essentiel d’inscrire dans la du-
rée ces actions pour que nos poli-
tiques soient lisibles et que les An-
gevins puissent y prendre toute
leur place. C’est le cas du Festival
Tour de scènes dont la sixième édi-
tion est organisée par la mission
jeunesse de la Ville pour soutenir
de jeunes artistes. C’est également
le cas de l’opération “Grandir et
vieillir ensemble” mise en place
par le C.C.A.S, depuis cinq ans afin
de favoriser les rencontres et les
projets entre nos aînés, les adoles-

cents et les enfants. Comme vous
pouvez le constater, cette année
encore, le mois de mai mettra en
lumière les acteurs du mieux vivre
ensemble.

Une place pour chaque Angevin
À Angers, les deux tiers des 2-3 ans
sont scolarisés. Pour permettre un
meilleur accueil, l’inscription à
l’école des enfants nés en 2001 se
fera à l’hôtel de ville ou en mairie
de quartier. Offrir un accueil de
qualité, c’est aussi poursuivre
l’amélioration du patrimoine sco-
laire, entreprise depuis deux ans
maintenant.
Après la restructuration des
groupes scolaires Charles Bénier et
Adrien Tigeot, c’est au tour du
groupe scolaire Alfred de Musset
de bénéficier d’une rénovation im-
portante. Cette école du quartier
Monplaisir verra notamment dispa-
raître ses préfabriqués au profit de

nouvelles installations. Différentes
écoles bénéficieront elles aussi de
travaux importants d’amélioration.
L’attention particulière que nous
portons au temps périscolaire nous
amène à réviser l’aménagement
des cantines afin que le temps du
repas soit source de plaisir et de re-
pos. Un effort particulier sera fait
sur le bruit, conformément à notre
engagement pour le développe-
ment durable.

Permettre l’épanouissement
de tous les jeunes
Les 28, 29, 30 et 31 mai le festival
Tour de scènes s’installera en ville.
Cette manifestation offre à des ar-
tistes émergents, musiciens régio-
naux pour la plupart, les espaces et
les conditions mêmes d’une diffu-
sion professionnelle. Le nombre
de groupes présents, comme l’im-
plication des jeunes dans la prépa-
ration et la mise en œuvre de cet

événement témoignent de l’attente
des jeunes Angevins et de leur vo-
lonté de s’investir dans la vie de
notre ville. Le succès de cette ma-
nifestation tient également à la pré-
sence d’un public d’année en an-
née plus nombreux. L’attrait de
quatre jours de concerts gratuits sé-
duit les 18/25 ans mais également
de plus en plus les familles.
Au-delà du constat qu’autour d’un
événement organisé par la ville,
différentes générations peuvent se
retrouver, c’est bien une volonté
d’Angers de nouer des liens entre
les âges.

Grandir et vieillir ensemble
Depuis 5 ans, Angers s’attache à ré-
duire le fossé entre générations, à
recréer des activités communes
entre les âges. L’année dernière, 60
projets déposés et soutenus par
des Angevins pour “mieux vivre
ensemble” ont été concrétisés.

Pour soutenir cette dynamique
nous nous mobilisons à nouveau
pour bâtir Mix’âge 2003 : du 19 au
23 mai, une semaine d’événements
inter-générationnels au cœur de la
ville et dans les quartiers. Les plus
jeunes et leurs aînés sont animés
par cette même volonté d’être utile
à la société qui les entoure: à nous
de leur donner la chance de se
rencontrer pour agir de concert en
mêlant expérience et énergie. Le
décloisonnement des âges est
notre affaire à tous, chacun prend
sa place pour construire une ville
plus solidaire.
Amener le plus de citoyens à parti-
ciper à la vie de la cité c’est ce que
permettent de telles initiatives, elles
sont un moment mis en lumière,
un jalon sur le chemin que nous
souhaitons tracer ensemble.

Vos élus de la majorité
“Aimer Angers”

Faire d’Angers une ville où chacun trouve sa place

La France avec Jacques Chirac a
eu le courage de dire non à la
politique des États-Unis et de
G.W.Bush, politique qui en pas-
sant par-dessus l’ONU remet en
cause les acquis des cinquante
dernières années sur le plan

des relations internationales.
Jacques Chirac comme le géné-
ral De Gaulle, a une certaine
idée de la France. 
Nous avons refusé la loi du plus
fort, et ce n’est pas pour autant
que nous oublions nos liens

avec les États-Unis.
Nous allons sans doute être écar-
tés de certains contrats en Irak
dans l’immédiat, puisque les
Américains ont visiblement l’in-
tention d’y rester. 
D’autres pays verront au contrai-

re que l’on peut nous faire
confiance.
Jacques Chirac a pour la France
une vision à long terme et nous
ne pouvons que nous réjouir
d’avoir un président qui pense à
l’avenir et à l’image de son pays.

Vos élus UMP (et apparentés) :
Margaret PERY,
Roselyne FELGINES,
Jacques DELIN

Logements vacants, retard
d’entretien, déqualification
de certains quartiers… pour
le groupe “Servir Angers” la
situation impose de remettre
le logement social au cœur de
l’action municipale.

La tour 108 disparaîtra du quar-
tier de Belle-Beille d’ici la fin de
l’année.
C’est toujours un sentiment
d’échec de voir ainsi détruit un
bâtiment construit 40 années au-
paravant, dans lequel vivaient
encore des familles. Et, malgré les
arguments : difficultés du quoti-
dien, vétusté, insécurité…, les ha-
bitants connaissent un pincement
au cœur de voir ainsi s’envoler une
partie de leurs racines et de leur
histoire.

Mais cette première sur Angers,
est aussi le symbole des limites
d’une politique dont la priorité
était donnée durant des années à

la quantité, à la densification.
Quelles en sont les conséquences
aujourd’hui?

Des déséquilibres
qui engendrent des inégalités
Le parc des logements sociaux à
Angers représente près du tiers
des logements contre 1/4 au Mans
et un peu plus d’1/5 sur Nantes.
Soit 20 à 35 % d’écart. Certains
quartiers comme Belle-Beille,
Monplaisir, La Roseraie ou le Lac
de Maine ont plus de 50 % de leur
parc en logement social (respecti-
vement 56 %, 68 %, 57 % et 55 %)
pendant que Centre Doutre, Saint-
Léonard, La Fayette-Éblé, Saint-
Serge oscillent entre 11 et 20 %.
Enfin, 40 % des demandeurs de
logement locatif social sont déjà
logés dans le parc social. Dans le
même temps les logements va-
cants sont passés de 150 à près de
800 en six années!
La Mission Interministérielle d’Ins-
pection du Logement Social (Mii-

los) le soulignait également en oc-
tobre 2001. Argument repris par le
Président de l’OPAC concerné,
lui-même élu de la majorité muni-
cipale: “cette observation apparaît
particulièrement pertinente et mé-
rite que les partenaires concernés,
l’État et la ville d’Angers, s’impli-
quent totalement…”

Certains quartiers sont
malheureusement “déqualifiés”
Le travail de l’Agence
d’Urbanisme de la Région Ange-
vine sur les motifs d’insatisfac-
tion et de départ souligne : “les
mobiles liés à la sécurité et à la
tranquillité ont des conséquences
sur le choix de la localisation du
nouveau logement”. L’étude sta-
tistique réalisée sur les vacances
a permis d’identifier les opéra-
tions et les quartiers les plus tou-
chés. Il est d’ailleurs précisé :
“L’hypothèse soutenue par la plu-
part des acteurs et de l’A.U.R.A.
est qu’un processus de déqualifi-

cation frappe certains secteurs à
Angers.” Ce constat est égale-
ment lourd de conséquence sur
le plan financier. Soit entre 2 et
3 M€ par an pour les bailleurs so-
ciaux, d’où une augmentation
des loyers et des charges pour
certains, ces dernières années.

Retrouver des exigences
de qualité et de mixité.
“Absence de projet global et de po-
litiques concertées avec la collecti-
vité de rattachement.” Le constat
de la Miilos est percutant.
Pour les élus du gourpe “Servir
Angers”, la qualité du logement
permet aux familles de s’épa-
nouir sereinement et d’aider à
l’éducation de leurs enfants. Lors
des dernières élections munici-
pales, nous avions déjà proposé
d’agir prioritairement sur la quali-
té et la mixité:
- exigences de qualité et d’espaces
dans les logements, quitte à limi-
ter les nouveaux programmes ;

- nécessité de mixité des services
afin de redonner à chaque quar-
tier “une âme de village” dans le-
quel chacun est fier de vivre ;
- nécessité de mixité des bailleurs,
“enjeu social et urbain important”
selon la Miilos afin de favoriser
l’intégration et l’équilibre social
des quartiers ;
- mixité locataires/propriétaires
dans le même souci.

Autant d’objectifs qui doivent per-
mettre aux Angevins de se réap-
proprier l’ensemble des quartiers
et aux élus que nous sommes
d’assurer pleinement nos respon-
sabilités, en particulier au service
des plus démunis.

Vos élus du Groupe “Servir An-
gers” UMP - UDF - Cap 21 - DvD
L.Gérault, R.Branchereau-Massi-
goux, B.Caillard-Humeau, I.de
Bodinat, P.Descamps, B.Dupré,
I.Martin-Krumm, B.Sublard.
Contact: 0241054037

Opposition UMP

Majorité Aimer Angers

Opposition
Groupe “Servir Angers”

Irak : la juste position de la France

Le Logement social doit être replacé au cœur de l’action municipale

t r i b u n e s
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l a V I L L E

Dans cinq ans, la boucle
verte offrira un parcours
de 10 km dans la ville
aux piétons, cyclistes et
rollers. Sa réalisation
débute ce mois-ci avec
l’aménagement de la place
Maurice-de-Farcy entre
le parc Saint-Nicolas
et le parc Balzac.

Favoriser les déplace-
ments doux… voilà une
des priorités de la Ville
en matière d’aménage-

ment et de circulation. La créa-
tion d’une boucle verte répond à
cette préoccupation et peut
constituer une épine dorsale
pour d’autres aménagements
complémentaires.
L’idée est simple : créer un cir-
cuit continu de liaison à la fois
pratique et ludique permettant
aux Angevins, et notamment
aux plus jeunes, de rallier faci-
lement et en toute sécurité les

Boucle verte: 10 km
pour piétons et cyclistes

grands espaces verts naturels,
mais aussi de pouvoir circuler
d’un quartier à l’autre et vers le
centre ville.

Rive gauche, rive droite

En 2007, lorsqu’elle sera
complète, la boucle verte offrira
ainsi un cheminement de 10 à
11 km, exclusivement dédié aux
piétons et aux cyclistes avec
certaines portions adaptées à la

pratique du roller et du skate.
Sur la rive droite de la Maine, au
départ de la place Maurice-de-
Farcy, ce parcours filera le long
du parc de Balzac, puis quai Ta-
barly, empruntera la cale de la
Savatte et le quai des Carmes. Il
traversera la place La Rochefou-
cauld quai Monge pour rallier la
Tour aux Anglais, suivra enfin le
chemin de halage puis les berges
de la Mayenne vers l’île Saint-Au-

Trois exemples d’aménagements possibles de la boucle
verte : ici, boulevard du Bon-Pasteur. Une voie de 3 m

pour les piétons et autant pour les cyclistes.

Quai Monge,
le long de la

place La
Rochefoucauld.

Quai des Carmes.
In
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bin. Il remontera alors le long du
plateau des Capucins, traversera
Verneau puis Belle-Beille pour
revenir à son point de départ,
devant l’étang Saint-Nicolas.
Outre l’intégration du parcours
dans le paysage, l’idée est éga-
lement d’y créer une ambiance
particulière. Il s’agit pour cela
de choisir des sols adaptés aux
sites empruntés : une allée en
terre stabilisée dans la traversée
des parcs et jardins, une allée
pavée aux abords des sites his-
toriques…

Une liaison avec la gare

Sur toute sa longueur, la boucle
sera éclairée et jalonnée d’une
signalétique clairement identi-
fiable. Pour renforcer encore la
sécurité, elle sera le plus sou-
vent en site propre et bénéficie-
ra d’aménagements spécifiques :
signalisation à l’approche des
carrefours, croisements de rou-
te, entrée de parkings…; traver-
sées de route surélevées ; systè-
me de feux…
Cette boucle verte, réalisée par la
Ville, s’inscrit par ailleurs dans le
schéma régional “Loire à vélo”.
Ce plan régional qui prévoit un
tracé le long des berges de la
Maine dans la traversée d’An-
gers, a également projeté la réali-
sation d’une bretelle menant vers
la gare Saint-Laud. Un raccorde-
ment qui permettra à la gare de
jouer son rôle mutlimodal entre
le vélo et le train.

Boucle “nature”
à l’île Saint-Aubin

Parallèlement à ce tracé, la Ville
réfléchit à la mise en place de
boucles thématiques également
reliées à la boucle verte. Une à
l’ouest assurera une liaison entre
le lac de Maine, le parc de Bal-
zac, l’étang Saint-Nicolas et le
parc de la Garenne. Une à l’est
aménagée autour du futur site
sportif de la Tournerie, à proxi-
mité de Monplaisir. Un parcours
pourrait voir le jour autour de
Belle-Beille, Verneau et, s’il se
réalise, le parc du végétal, tandis
qu’une boucle “nature” est envi-
sagée sur l’île Saint-Aubin. Sur ce
site comme autour du lac de
Maine, des aménagements pour-
raient être réalisés, pourquoi pas
animés par des associations,
pour permettre l’observation des
oiseaux, de la faune et de la flo-
re. Sur ce principe, on pourrait
trouver, ailleurs, des aménage-
ments à vocation touristique.
Ce sera le cas notamment le long
du parcours “centre-ville”. Une

boucle facilitant l’accès des An-
gevins au centre-ville, pour leur
travail, leurs achats ou leurs loi-
sirs. Permettant aussi, aux tou-
ristes notamment, de découvrir
la ville autrement.
Enfin, un projet de voie cyclable
menant jusqu’au site ardoisier de
Trélazé est à l’étude avec Angers-
Agglomération.
Côté financement, la Ville inves-
tit 370000 € dans la réalisation,
cet été, des deux premiers tron-
çons de la boucle verte : le ré-
aménagement de la place Mauri-
ce-de-Farcy et la création de la
piste devant l’entrée du parc de
Balzac. La Région, dans le cadre
de son plan “Loire à vélo”, pour-
rait subventionner le projet an-
gevin entre 20 et 40 % selon les
sites. 380 000 € seront ensuite
consacrés chaque année par la
Ville aux travaux. Les tronçons
Yolande-d’Aragon, cale de la Sa-
vatte et quai des Carmes sont
d’ores et déjà à l’étude et de-
vraient être réalisés l’année pro-
chaine pour une mise en service
de la boucle verte, dans son inté-
gralité, à partir de 2007. ■

Les deux premières tranches de travaux de la boucle verte démarrent
place de Maurice-de-Farcy. La piste piéton-vélo traversera la place
pour assurer une liaison continue entre le parc de la Garenne et le parc
de Balzac. La piste, éclairée et bordée de pelouse, d’arbres ou
d’arbustes, offrira 3 m de chaussée aux piétons et autant aux vélos, soit
un couloir de 1,50 m pour chaque sens de circulation. Piétons et vélos
seront séparés par un marquage au sol, éventuellement un léger
relief. La traversée de la rue Saint-Jacques et du boulevard
du Bon-Pasteur, munie de feux, sera surélevée.
La création de ce parcours entraîne une
réorganisation de la place. Il y aura désormais deux
espaces de stationnement de part et d’autre de la
piste. Le parking 1 avec une entrée-sortie rue
Saint-Jacques. Et les parkings 2 et 3,
accessibles par le Bon-Pasteur ou la rue
Saint-Jacques. Au total, les automobilistes
disposeront de 120 places dont six
réservées aux handicapés. Les
parkings bénéficieront d’un nouvel
éclairage et d’un traitement
paysager ; sauf rares exceptions,
les arbres y seront d’ailleurs
préservés et mis en valeur. De
nouvelles plantations seront
même effectuées.
Autre nouveauté : la rue Charlet,
qui traversait jusqu’ici le parc de
stationnement pour rejoindre la
rue Ambroise-Paré, sera
désormais indépendante.
Les travaux se dérouleront de mai
à fin juillet en plusieurs phases.
Durant ces trois mois, le
stationnement sera difficile voire

impossible, place Maurice-de-Farcy et les automobilistes sont invités
à utiliser le parking Balzac tout proche. Le cheminement piéton sera
maintenu jusqu’à l’entrée du parc de la Garenne.
À noter : la circulation des bus sera améliorée boulevard du Bon-
Pasteur avec la réalisation, pour chaque sens, d’un couloir en site
propre.

Quel avenir pour l’usin
Comme cent autres sites en
France, l’usine d’incinération ne
répondra plus aux normes euro-
péennes nouvellement édictées
qui entreront en vigueur fin
2005. En clair, après les 80 MF in-
vestis dans la rénovation de l’usi-
ne de 1996 à 2000, de nouveaux
travaux vont devoir être entre-
pris. Ils sont estimés à 10 M€.
Une dépense qui amène les élus
de l’agglomération à s’interroger
sur la pérennité de l’équipement
mis en service en 1975. D’autant
que rien ne garantit que ces
règles ne seront pas, une nouvel-
le fois, remises en cause par une
évolution future des normes.
Faut-il le moderniser ou
construire une usine neuve ?
faut-il s’orienter vers des tech-
niques alternatives à l’incinéra-
tion ? “Il faut étudier l’ensemble
des hypothèses concernant le
traitement des ordures ména-
gères à un horizon de quarante
ans”, a souligné Jean-Claude

la V I L L E

Travaux place Maurice-de-Farcy
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l a V I L L E

Basket, hip-hop
et beach soccer

Basket, hip-hop et graff
sont trois piliers de la
culture de rue, de l’es-
prit street. Surfant sur

cette vague, la Ville organise le
11 juin, place François-Mitter-
rand, une manifestation à desti-

nation des jeunes combinant
tournoi de basket de rue, mu-
sique hip-hop et création d’une
fresque taggée. De 13h30 à 18 h,

le tournoi de basket regroupera
trente-deux équipes de trois
joueurs qui s’affronteront sur
sept petits terrains. Les inscrip-

tions se feront à partir du 26 mai
à la direction des Sports et loisirs.
Pour le graff, une toile sera dres-
sée. L’atelier, animé par deux

taggeurs, devrait aboutir à la
création d’une fresque sur le thè-
me de la glisse.
Toujours dans ce même souci
de s’adapter aux nouvelles pra-
tiques des sports, la Ville renou-
velle son tournoi de beach soc-
cer (football de plage) au parc
de loisirs du Lac-de-Maine les
24 et 25 mai. Trente-deux
équipes de huit joueurs (cinq
sur le terrain et trois rempla-
çants) composeront les poules
de départ. Les matchs se dérou-
leront le samedi, de 11 h à 21 h,
et le dimanche, de 11h à 18 h.
Une animation musicale est au
programme. Joël Cantona, le
porte-drapeau du beach soccer
en France, est également atten-
du le samedi après-midi pour
une démonstration. Inscriptions
des équipes avant le 23 mai. ■

Renseignements et inscriptions : direction
des Sports et loisirs, 02 41 05 45 25.

Beach soccer les 24 et
25 mai, basket de rue et
hip-hop le 11 juin. La Ville
s’adapte aux nouvelles
pratiques sportives.

ine d’incinération des ordures ménagères?
Antonini, président d’Angers-
Agglomération. Un choix adop-
té par le conseil d’aggloméra-
tion : 71 pour, 2 abstentions et
4 contre.
Dès lors, trois scénarios au
moins vont être étudiés pour
trouver la réponse la mieux
adaptée. Un rapport, indiquant
que “l’agglomération s’engage à
étudier l’ensemble des hypo-
thèses concernant l’avenir de
l’usine d’incinération” devra
être présenté au préfet le 28 juin
au plus tard. En revanche, le co-
mité de pilotage, constitué
d’élus et assisté d’experts, aura
un an pour étudier ces scénarios
et d’autres solutions adoptées
en Europe.
Premier scénario évoqué : on
modernise l’usine. Les trois fours
actuels sont remplacés par deux
fours modernes d’une capacité
de 112000 t de déchets par an
(105000 t aujourd’hui), de quoi
tenir jusqu’en 2020 avant satura-

tion. Avantages : cette solution
est la moins onéreuse avec
47 M€ investis et l’usine continue
à chauffer les quelque 6000 lo-
gements et bâtiments publics de
la Roseraie. Inconvénients: pen-
dant les 18 mois de travaux l’usi-
ne est fermée, les déchets doi-
vent être enfouis ailleurs.
Deuxième scénario: on construit
une nouvelle usine. Un site a été
prévu dès 1997 par le schéma di-
recteur de l’agglomération sur la
commune de Saint-Barthélemy-
d’Anjou, en bordure de la rocade
Est. Avantages: on dispose d’une
usine moderne, aux normes,
avec une capacité de 140000 t,
qui permet de chercher des par-
tenaires pour le financement
dans le Choletais, le Segréen voi-
re le Sud-Mayenne. Inconvé-
nients: un coût élevé de 100 M€

et une mise en service impos-
sible avant 2010, qui oblige à ef-
fectuer malgré tout la mise aux
normes de l’usine actuelle.

Troisième scénario: on s’oriente
vers de nouvelles techniques
d’enfouissement des déchets. Par
exemple la méthanisation. Triés,
les déchets servent à fabriquer
du méthane et du compost, mais
avec un inconvénient : les dé-
chets impossibles à recycler (en-
viron 70000 m3 par an) doivent
être enfouis.
Quelle que soit la solution rete-
nue, les travaux devront être fi-
nancés par la taxe d’enlève-
ment des ordures ménagères.
“Il faut s’attendre à une aug-
mentation importante, a d’ores
et déjà prévenu Jean-Claude
Antonini. Cependant , a-t-il
ajouté, il n’est pas normal de
faire porter les efforts sur les col-
lectivités et leurs contribuables
sans jamais impliquer les in-
dustriels et les producteurs de
déchets. Il est indispensable
qu’une réflexion globale soit en-
gagée pour que chacun prenne
ses responsabilités.” ■

La Ville renouvelle cette
année son tournoi de beach
soccer au parc de loisirs du lac
de Maine.

Th
ie

rry
 B

on
ne

t

Al
be

rt/
An

ge
rs

-A
gg

lo
m

ér
at

io
n

VAA268,11-13  13/05/03  9:52  Page 13



14VIVRE A ANGERS MAI 2003 -  N°268

l a V I L L E

École dès 2 ans:
pré-inscription en mairie

joint à l’Éducation. Elle s’inscrit
dans la politique d’écoute enga-
gée par la Ville auprès des fa-
milles pour leur apporter un
meilleur service. Dans la mesure
du possible, nous essayerons de
satisfaire leur souhait. Mais s’il
n’y a pas de possibilité d’accueil

pour leur enfant dans l’école de
leur choix, nous examinerons
avec elles si d’autres solutions
peuvent être envisageables.”
Pour les enfants plus âgés, pas
de changement, les inscriptions
se font directement dans les
écoles. ■

Les parents qui souhaitent sco-
lariser leurs enfants nés en 2001
doivent effectuer une pré-ins-
cription, avant le 7 juin. Pour ce-
la, il suffit de se présenter à l’hô-
tel de ville ou dans les mairies de
quartier muni du livret de famille
ou de sa photocopie.
Ce nouveau dispositif permettra
à la Ville de connaître précisé-
ment la demande des familles
et de pouvoir ainsi mieux gérer
l’accueil des enfants. Car, si les
écoles maternelles scolarisent
en principe les enfants à partir
de 3 ans, les petits de 2 ans
peuvent également être ac-
cueillis dans la limite des places
disponibles. À souligner : cet
accueil ne peut intervenir avant
la date du deuxième anniversai-
re de l’enfant.
“Cette pré-inscription se pratique
déjà dans de nombreuses villes,
souligne Jacques Cochard, ad-

Pour la deuxième année consé-
cutive, la Ville participe au Prin-
temps bio, du 17 au 25 mai. Jeu-
di 22, le repas servi par l’Eparc (1)

aux écoliers angevins sera prépa-
ré à partir de produits issus de
l’agriculture biologique et fournis
par le Gaab Anjou (2). Au menu:
tomate croque-au-sel, goulash au
bœuf accompagné de pommes
de terre persillées, yaourt et
pomme. Un premier repas bio
aura déjà été concocté la veille à
destination des enfants fréquen-
tant les centres de loisirs.
En outre, certains élèves iront vi-
siter des fermes bio et des agri-
culteurs sont attendus dans les
classes afin d’expliquer ce mode
d’élevage et de culture. D’autres
visites sont programmées pour
les écoliers : cuisines de l’Eparc,
marché bio et jardin biologique
de la maison de l’environnement.
La Ville a également réalisé et

envoyé une plaquette à destina-
tion des familles dont les enfants
fréquentent les cantines des
écoles publiques. Elle vise à ex-
pliquer aux plus jeunes, mais
aussi aux parents, ce que re-
couvre le terme de bio.
Une conférence-débat est orga-
nisée le 23 mai à 20 h 30, salle
Thiers, par la Caba, la coopérati-
ve des produits bio et le Gaab
Anjou. Les thèmes abordés se-
ront: la biodiversité menacée, le
danger du monopole des grands
semenciers et les alternatives aux
OGM. Le lendemain matin, le
marché biologique de la rue
Saint-Laud accueillera des ani-
mations avec dégustation de
produits. Renseignements: 
0241054412. ■
(1) Établissement public angevin de
restauration collective.
(2) Groupement des agriculteurs
biologiques et biodynamiques.

Printemps bio,
du 17 au 25 mai
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PRATIQUE
Hôtel de ville Boulevard de la Résistance-et-de-la-Déportation,
BP 3527 - 49035 Angers CEDEX 01. Tél.: 0241054000.
Fax: 0241053900.
e-mail: mairie.angers@angers.fr
L’hôtel de ville est ouvert du lundi au vendredi, de 9 h à 17h30.
Le samedi, de 9 h à 12 h, uniquement pour les déclarations de
naissance et de décès.
Pour rencontrer les adjoints au maire, appeler le secrétariat des
adjoints, à l’hôtel de ville.

Dans le cadre de l’élaboration du plan local d’urbanisme, la
Ville engage la réflexion avec les Angevins. Depuis la mi-avril,
un bus circule pour exposer les grands enjeux des quinze
prochaines années: logements, déplacements, services,
économie… Il stationnera le 21 mai au centre Guillaume-
Lekeu de 15 h à 18 h et le 23 mai, boulevard des Deux-Croix,
de 9 h à 12h30. Enfin, il sera à l’hôtel de ville les 27 et 28 mai,
de 9 h à 19 h.

Les inscriptions dans les centres de loisirs maternels et les
centres de loisirs sans hébergement de la Ville s’effectuent
auprès du centre choisi entre la fin mai et la mi juin. Les
permanences ont lieu le mercredi après-midi et le samedi
matin, dans les centres et les mairies de quartiers.
Renseignements, 0241054398.

SPORTS
Les élus et le service des sports vont à la rencontre des
usagers des installations sportives. Le 21 mai, à 18h30,
salle de réunion du château de l’Arceau, concernant les
gymnases Montaigne, la salle Valentin-Cailleau, les stades et
salles de l’Arceau et salle du Daguenet. Le 2 juin, à 18h30, au
club house du stade Marcel-Nauleau, pour la base d’aviron, la
salle Gérard-Philippe, le gymnase Jean-Moulin et le stade
Marcel-Nauleau.

Cet été, la Ville propose à nouveau aux 11-14 ans ses stages
“Je Joue Sport!” Ils auront lieu de 9 h à 17 h (accueil possible
à partir de 8 h et jusqu’à 18 h) dans les secteurs Baumette-
Mermoz et Lac-de-Maine-Bergson. Les inscriptions débutent à
partir du 4 juin à la direction des Sports et Loisirs (12, rue des
Ursules) ou dans les centres de loisirs municipaux. Pour les
nouveaux inscrits, apporter photo d’identité, carte de sécurité
sociale, justificatif de domicile, carte d’allocataire, certificat
médical pour les sports proposés, attestation de 50 m. Les
tarifs sont calculés selon le quotient familial. Informations:
direction des Sports et Loisirs: 0241054525.

Le chantier du futur skate-park a démarré à la Baumette, entre
la piscine et la rue, par l’abattage des peupliers. D’ici à la fin
du mois, les terrassements seront réalisés. Les modules
devraient être installés courant juillet pour une ouverture
prévue à la rentrée. Le coût de cet équipement à destination
des amateurs de glisse s’élève à 90000 €.

JUMELAGE
La Ville cherche des ambassadeurs et des ambassadrices pour
la représenter d’octobre 2003 à septembre 2004 dans ses villes
jumelles d’Osnabrück, Pise et Wigan. Conditions: niveau
licence et parfaite maîtrise de la langue. Adresser candidature
et CV avec photo à: Dominique de Ferrières, adjointe au
maire, BP 3527, 49035 Angers CEDEX 01. Tél.: 0241054087.

Une famille allemande recherche une personne au pair de
janvier à fin juin 2004 et une famille d’Osnabrück recherche
une personne au pair à partir de septembre 2003 pour un an.
Contact : ambassadrice d’Osnabrück, à l’hôtel de ville,
0241054084.

l a V I L L E

“Angers, cité laboratoire du dé-
veloppement durable”. À la veille
du sommet de la Terre à Johan-
nesburg (Afrique du Sud), le
quotidien Libération présentait
ainsi notre ville pour avoir su,
par des actions concrètes, trans-
former les concepts du dévelop-
pement durable en une réalité
de terrain. Récemment, L’Express
titrait “Angers, champion de l’en-
vironnement”. Au-delà de ces
éloges, l’ambition de la munici-
palité est de faire d’Angers une
référence du XXIe siècle “grâce à
un développement qui place
l’Homme au cœur de ses préoc-
cupations”.
La nouvelle stratégie de commu-
nication de la Ville s’inscrit dans
cette logique. Sous l’appellation
“Angers 21”, elle décline cinq la-
bels reflets des priorités munici-
pales :
- “Une place pour chaque jeu-
ne”, marque la volonté de
conduire une politique de ser-
vices et d’animations en phase

non seulement avec les attentes
des jeunes eux-mêmes mais
aussi de leurs parents, de la pe-
tite enfance à l’entrée dans la
vie adulte ;
- “Changeons nos quartiers avec
vous” recouvre l’aménagement
urbain et l’amélioration des
conditions de vie dans les quar-
tiers en lien avec les habitants.
Que ce soit à travers les com-
missions ou ateliers d’urbanis-
me ou les conseils consultatifs
de quartiers ;
- “Des services pour chacun”. Il
s’agit de répondre aux besoins
des Angevins en général mais
aussi de chacun, notamment
ceux que l’évolution de la socié-
té fait travailler à des rythmes
différents. Ceci peut impliquer
l’adaptation ou la création avec
des partenaires de services com-
me cela a été le cas pour la
crèche 24 h/24.
- “Toutes les cultures pour tous”.
Angers est reconnue comme
une ville de création et de diffu-

sion culturelles. Ce label va au-
delà, couvrant aussi les cultures,
les us et coutumes, les pratiques
nouvelles qui se découvrent, se
rencontrent et s’enrichissent les
unes des autres.
Le cinquième label, “Un rayon-
nement partagé pour Angers”
souligne les projets particulière-
ment forts pour l’image de la vil-
le comme le musée des Beaux-
arts, le théâtre du Front-de-Maine
ou le tramway. Des projets qui
ont un retentissement à la fois
national, pour positionner la vil-
le, et local, par leur destination
première: une ouverture large à
l’ensemble des Angevins.
Graphiquement, cette stratégie
se traduit par un nouveau dessin
du logo qui gagne plus de volu-
me, plus de présence pour ren-
forcer la visibilité de la Ville sur
son territoire et dans sa commu-
nication. Par ailleurs une ligne
éditoriale est créée pour les do-
cuments municipaux (guides,
dépliants, etc.). ■

Une image réaffirmée

Une nouvelle ligne
éditoriale est créée pour les
documents municipaux :
guides, dépliants
d’information, affiches.
Voici quelques exemples de
publications imaginées
pour l’étude graphique.
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DEUX-CROIX - BANCHAIS - GRAND-PIGEON

La Croix-Blanche football a 40 ans
Les 14 et 15 juin, le club de la
Croix-Blanche fête ses 40 ans, les
30 ans de son équipe féminine et
de son jumelage avec le Ball-
sport d’Osnabrück. En 1963, le
foyer des jeunes de la Croix-
Blanche lançait une équipe de
football afin d’occuper les jeunes
du tout nouveau quartier des
Banchais. “Une bande de co-
pains, se souvient Claude Cher-
ré, l’actuel président, qui a inté-
gré l’attaque des juniors en 1964.
On jouait sur un terrain à côté
de l’église Saint-Pierre.” Les pre-
mières années sont marquées
par les déménagements. En
1966, le terrain laisse place à la
résidence Pasteur. Une saison de
transition sur le stade de Thom-
son avant d’atterrir rue Maurice-
Geslin. En 1972, la Croix-
Blanche refait ses valises.
Direction le site de l’Arceau.
Les effectifs de la section foot-
ball ne cessent de croître: 42 en
1963, 159 en 1970, 301 en 1980,

pour atteindre 400 en 1990. Au
cours des années 90, le club de
foot connaît quelques saisons
difficiles. “Il avait une image de
club où on joue dur, grimace
Claude Cherré. Alors que l’am-
biance aurait dû être familiale
avec un esprit de club de quar-
tier. Depuis la fin des années 90,
nous avons retrouvé une certai-
ne sérénité et un effectif stable de
330 licenciés.”
La Croix-Blanche a connu
quelques heures de gloire :
champion de troisième division
de district en 1967 ; victoire en
1977 de la coupe de la ville; en
1993, coupe de l’Anjou pour
l’équipe masculine et coupe de
l’Atlantique pour les féminines.
Une des fiertés de la Croix-
Blanche est cette équipe fémini-
ne, une des plus anciennes de
l’Ouest. Elle a évolué au plus
haut niveau national en 1998.
“Plusieurs filles ont intégré l’équi-
pe de France : Stéphanie Chau-

vin, Delphine Roger,
Anne-Fleur Bigot et
plus récemment Jessica
Houara”, remarque
Claude Cherré.■

Animations au stade de l’Arceau, rue
Guillaume-Lekeu. Samedi 14 juin
après-midi, match seniors contre
anciens et dimanche 15 juin toute la
journée avec en particulier un match
des féminines. Tél. : 02 41 60 31 76.

LA ROSERAIE

Du 19 au 24 mai, la fête du jeu ouverte à tous
Du 19 au 24 mai, la fête du jeu
débarque dans le quartier de la
Roseraie. L’an passé, la manifes-
tation s’était installée dans les
jardins du Mail, après s’être dé-
roulée pendant plusieurs années
à l’espace Welcome. Mais, pour
cette cinquième édition, la Lu-
dothèque angevine revient dans
son fief et mobilise autour d’elle
une vingtaine d’associations.
Celles, spécialisées dans les jeux
comme les échecs, le scrabble
ou le jeu de go seront évidem-
ment de la partie, mais aussi les
associations d’habitants.
Le cybercentre offrira une dé-
couverte des jeux informatiques
aux enfants du centre de loisirs.
De nombreuses animations se
dérouleront au centre Jean-Vilar,
dans les établissements sco-
laires, au foyer logement, à la bi-
bliothèque… “Jouer, c’est une
façon de créer un lien et
d’échanger”, explique Cyprien-

ne Bridonneau, la responsable
de la ludothèque. Deux temps
forts sont au programme : le
mercredi 21, de 14 h à 18 h, pla-
ce Jean-Vilar, et le samedi 24, de
14 h à 19 h, place Jean-XXIII.
“L’idée est de faire découvrir,
gratuitement et en plein air, un
maximum de jeux dans une
ambiance festive”, précise l’or-
ganisatrice.
La ludothèque sortira un maxi-
mum de ses jeux, en particulier
une quarantaine de jeux de pla-
teau surdimensionnés. Les jeux
plus traditionnels ne seront pas
oubliés: palet, grenouille, quilles
ou boule de fort. “Il faut égale-
ment noter la présence de com-
merçants spécialisés qui présen-
teront les jeux de rôles ou ceux
avec des figurines”, remarque
Cyprienne Bridonneau. Enfin,
pour les plus petits, le ludobus
de la Ville sera aussi de sortie.■
Renseignements : 02 41 47 11 92.

L’équipe junior
de la Croix-

Blanche
Football en

1964.
Debout, 5e à

partir de la
gauche, Claude
Cherré, l’actuel

président,
photographié

ci-dessous
dans les locaux

du club.
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Cyprienne Bridonneau,
la responsable de la

Ludothèque angevine
à la Roseraie,

devant un “Puissance 4” géant.
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Permanences des élus Contrat de ville, 12, rue Coëffard
- ROGER CASTEL, 13 et 20 juin, 11 h - 12 h.
- NATHALIE BERNARDIN, 22 mai, 17 h 30 - 18 h 30.

Maisons de quartier Centre Marcelle-Menet, 2, rue Clément-Pasquereau,
02 41 96 12 00. 266, rue Haute-des-Banchais, 02 41 60 83 43.

JUSTICES - MADELEINE - SAINT-LÉONARD

Mairie
6, square des Jonchères,
02 41 66 47 40
Lundi, 14 h - 17 h 30, mardi,
10 h - 12 h 30 et 14 h - 17 h 30,
mercredi, jeudi et vendredi,
9 h - 12 h 30 et 14 h - 17 h 30,
samedi, 9 h - 12 h 30

Permanences des élus (mairie)
- RENÉE SOLÉ,

sur rendez-vous, 5 et 19 juin,
10 h 30 - 12 h.

- FRÉDÉRIC BÉATSE,
24 mai, 14 juin, 10 h 30 - 12 h.

- ALAIN LEBOUC,
21 juin, 10 h 30 - 12 h.

Centre Jean-Vilar
Place Jean-Vilar, 02 41 68 92 50.

e n  b r e f

Écriture spontanée avec Dire et
écrire, le 5 juin, de 16 h à 18 h,
bibliothèque Jean-Vilar,
0241665324.

Aper’au fil du conte, contes
musiques et chansons, le
23 mai, à 19 h, au centre Jean-
Vilar. Entrée libre.

Stages de danse : brésilienne le
24 mai, latine et de société
le 14 juin, de 14h30 à 16h30,
8 €, au centre Marcelle-Menet,
02 41 96 12 00.

La prochaine édition de
l’opération Graine d’ortie aura
lieu au Trois-Mâts, en no-
vembre, mais elle concerne
déjà les habitants.
À partir du thème retenu pour
cette édition 2003 : “Quelle vil-
le ! Quelles vies ?”, ils sont, en
effet, invités à faire, d’ici là, un
inventaire de la biodiversité
dans le quartier. Des vies ani-
males, végétales, minérales, à
découvrir et à protéger.
Trois démarches leur sont pro-
posées, décrites dans des
fiches(1). Ils peuvent recenser,
dans leur propre jardin ou bal-
con, toute forme de vie: miné-
rale (schiste, tuffeau…), anima-
le (chauve-souris, mésanges,
hannetons…) ou espèces végé-
tales sauvages (pissenlit, lise-
ron…). Il est possible aussi, sur
l’ensemble du quartier, de repé-
rer les vies originales et origi-
nelles, du faucon crécerelle à la
fougère polypode.
Enfin, sur le parcours: Saint-Ga-
briel, Prieuré, Cormier, les ob-
servations de toutes formes de
vie seront répertoriées selon la
saison, de jour comme de nuit.
Arbres, fleurs, graminées et
champignons, oiseaux, in-
sectes, pierres…, tout sera bon
à noter. De quoi pimenter les
promenades en famille !
Dans ce quartier riche de ter-
rains ardoisiers et horticoles et
de beaucoup de parcs et jar-

dins, la démarche se veut lu-
dique mais intéresse très sé-
rieusement notamment un des
partenaires, l’association Terre
de sciences.■

(1)  À disposition dès maintenant
au Trois-Mâts.

Prochaine réunion du groupe de
préparation, ouverte à tous, mardi
27 mai de 17 à 19 h (on peut arriver
en cours) au Trois-Mâts,
02 41 66 02 02.

Faune et flore
à la loupe

Au centre de loisirs du Chêne magique, les enfants cultivent le jardin bio.
Après les fraises, les carottes, les cornichons et les courgettes, ils viennent de
s’attaquer aux plantations des cucurbitacées : potirons, citrouilles… Le tout
devrait donc être prêt pour la manifestation Graine d’ortie, semaine de
sensibilisation à l’environnement à destination de tous les publics. De
nombreuses animations seront au programme du 15 au 23 novembre
au Trois-Mâts.

e n  b r e f

Mairie
Le Trois-Mâts. 42, place des
Justices, 02 41 79 14 40. Mardi,
10 h - 12 h 30 et 14 h - 17 h 30,
mercredi, jeudi et samedi, 9 h -
12 h 30, et vendredi, 10 h - 12 h 30

Permanences des élus
- JEAN-MARC CHIRON,

7 et 21 juin, 10 h 30 - 12 h.
- NICOLE ROLAND,

28 mai, 11 juin, 10 h 30 - 12 h.

Maison de quartier
Saint-Léonard
64, rue Gabriel-Lecombre,
02 41 68 19 27.

Centre socioculturel
Le Trois-Mâts, 02 41 66 02 02.

Le conseil consultatif installé.
Le 22 avril, le conseil consultatif
a tenu sa première réunion, sous
la présidence de Frédéric Béatse.
Le tour de table a permis
d’apprécier la variété des
participants, tant au point de
vue de l’âge que de l’origine
géographique, de la profession,
de l’ancienneté dans le quartier.
Les deux vice-présidents ont été
élus: pour les associations,
Bernard Claude; pour les
habitants, Lilyane Vurth. Trois

groupes de travail ont été
formés: règlement intérieur,
communication, formation. Des
réunions ont été fixées, de
même pour le bureau du
conseil. Il sera également
question, d’ici à l’été, de la salle
familiale prévue au Hutreau et
de l’histoire du quartier. Une
séance ultérieure décidera de la
création de groupes de travail
thématiques sur les grands sujets
à venir, notamment l’opération
de renouvellement urbain.■

La citoyenneté en débat
À Tambour battant, une fois par
mois, c’est “café-citoyen”, dans le
cadre du contrat de ville.  Le thè-
me est choisi parmi les proposi-
tions des habitants participant.
“La règle, c’est de parler de ses ex-

périences, de ses envies, de ses co-
lères parfois. L’écoute des autres
doit être respectueuse, mais on
n’est pas là pour être toujours
d’accord”, commente Rémy
Baudouin, l’animateur.

Le 11 mars, on parle “citoyenne-
té et individualisme”. Chacun dit
ce que, pour lui, cela représente
d’être citoyen: “faire partie d’as-
sociations”, “participer à la vie
du quartier”, “être acteur de sa
propre vie”… “Parfois, c’est seu-
lement prendre le temps de faire
un sourire à quelqu’un, d’écou-
ter”, affirme Muriel. L’animateur,
par ses interventions, permet
l’expression de tous, même ceux
qui, d’habitude, n’ont pas la pa-
role. Laurent résume: “en fait, la
citoyenneté c’est l’art de vivre
dans la cité”. Un art qui s’ac-
quiert notamment dans ce type
de soirées.■
Prochain café-citoyen le 10 juin. 20 h, à
Tambour Battant, 50, rue de
Jérusalem. Ouvert à tous, gratuit.Al
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LAC-DE-MAINE

La Fontaine réunit les âges
Quoi de mieux pour rassembler
enfants et anciens que les fables
de La Fontaine ? À la résidence
pour personnes âgées du Lac-
de-Maine, une représentation se
prépare sur ce thème, dans le
cadre de l’opération Mix’âges (li-
re aussi page 7). Un petit groupe
de résidants lira les textes, tandis
que des enfants du centre de loi-
sirs de l’Inter association du
quartier les mimeront.
Début avril, les deux groupes
ont répété séparément avec Ma-
rie-Christine Garandeau, anima-
trice théâtre de l’association L’In-
temporelle. Le 25, c’est le grand
jour de la première mise en
commun. Gilbert, Odette, Pau-
lette et Camille ont leur texte
sous les yeux, tandis que Méga-
ne, Charles, Victoria, Léa et An-
dy se déguisent. Pour La Gre-
nouille qui voulait se faire aussi
grosse que le bœuf, Charles est
un bœuf très élégant. “Andy (la

grenouille), tu le regardes avec
envie, tu te désoles d’être si petite.
Et toi, Léa, la petite sœur de la
grenouille, tu la vois s’enfler,
s’enfler, tu es affolée”, indique
Marie-Christine. Pas facile de
tout coordonner.
À la fin de la répétition, chaque
groupe part de son côté. Mais,
la prochaine fois, un goûter sera
organisé. Pour les anciens, ces

lectures demandent un effort,
“mais ils sont très motivés, sou-
ligne Gwenaëlle, animatrice de
la résidence. Nous organisons
cette activité pour la deuxième
fois, à la demande générale, et
cela se renouvellera”.■
Représentation mercredi 21 mai, de
16 h à 16 h 30, à la résidence retraite
du Lac-de-Maine, 18, route d’Angers,
Bouchemaine, 02 41 73 55 00. 

BELLE-BEILLE

Le bus crêperie trace sa route
“Où doit-on prendre son ticket ?”,
plaisantent les clients du Central
bus café, l’étonnante crêperie du
124, avenue Patton. En effet, Ca-
therine Cosson a transformé de-
puis le début de l’année un an-
cien car scolaire en restaurant
snack. Ayant travaillé pendant
quinze ans à Brissac dans une
crêperie “en dur”, elle avait envie
de goûter aux joies de la vente
ambulante. “Je ne voulais pas
d’une petite camionnette. Alors,
j’ai vu les choses en grand. Initia-
lement, j’avais même imaginé
l’aménagement d’un bus impé-
rial, mais au niveau coût, cela
devenait beaucoup plus cher et, à

manœuvrer, je ne vous dis pas…”
Même si le bus ne fait pas deux
étages, on ne peut pas le rater sur
le petit parking à côté de la vien-
noiserie, où il stationne du lundi
au vendredi, de 17 h à 21 h. Re-
peint en jaune, il a comme un
faux air de celui utilisé pour
l’émission télévisée “Va savoir”.
“J’ai voulu une déco qui rappelle
les taxis new-yorkais”, explique la
propriétaire. L’intérieur est aussi
soigné : six tables avec ban-
quettes et trois tables hautes pour
manger sur le pouce.
Attention, impossible de manger
une crêpe au 124, avenue Patton
le midi. Le bus rejoint, pour l’heu-

re du déjeuner, le rond-point de la
Romanerie à Saint-Barthélemy.
Car, l’autre originalité du Central
bus café est son extrême mobilité.
“C’est d’une grande liberté, com-
mente la propriétaire. J’ai passé
mon permis poids lourd l’an pas-
sé. Comme ça, si un endroit ne me
plaît plus, je me mets au volant et
trouve un lieu plus accueillant.”
Cela permet également au bus
restaurant d’aller le week-end par-
ticiper à des manifestations. “Dé-
sormais, je souhaiterais dévelop-
per des repas directement chez les
gens, comme pour les anniver-
saires par exemple.” ■
Renseignements : 06 72 35 99 08.

e n  b r e f

Le conseil consultatif a été le
premier de la Ville à être
installé. Cette première réunion
a permis de désigner les deux
vice-présidents qui, avec Rose-
Marie Véron, présidente issue
des rangs de la majorité
municipale, composeront le
bureau du conseil consultatif.
Samir Chérif pour les habitants,
et Patrick Chevallier pour les
associations. Des groupes de
travail ont également vu le jour.
Un pour rédiger un règlement

intérieur, un pour discuter de la
formation des membres du
conseil et un troisième pour
s’interroger sur la meilleure
méthode de communication du
nouvel organisme. Enfin, deux
autres groupes de réflexion sont
programmés autour de deux
projets municipaux: la salle
festive devant prendre place
derrière le centre commercial
Attac et la maison des services
publics dont les travaux doivent
débuter en 2004.■

Catherine Cosson, dans le bus qu’elle a transformé en crêperie ambulante.
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Les fables 
de La Fontaine lues et mimées.
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VERNEAU - CAPUCINS

Mairie
5, rue Eugénie-Mansion, 
02 41 48 12 81.
Lundi, 14 h - 17 h 30, mardi et
vendredi, 10 h - 12 h 30, mercredi,
9 h - 12 h 30 et 14 h - 17 h 30,
jeudi et samedi, 9 h - 12 h 30

Permanences des élus
- JEAN-PIERRE LIMOUSIN,

sur rendez-vous, 24 mai, 14 juin,
10 h 30 - 12 h.

- JANETTE PETIT-JEAN,
7 et 21 juin, 10 h 30 - 12 h.

Centre Jacques-Tati
5, rue Eugénie-Mansion,
02 41 48 51 90.

e n  b r e f

“Les temps modernes”,   c’est le
thème de la fresque peinte durant
les vacances de Pâques au 85 bis,
avenue Patton par six jeunes du
centre Jacques-Tati, dans le cadre
du partenariat “Ados énergie vil-
le” entre la Ville et EDF-GDF. De-
puis octobre, Guillaume, Jérémy,
Noémie, Jennifer, Aurélie et Char-
line travaillent avec l’aide des ate-
liers Gaubourg sur la réalisation
de cette peinture qui offre une
nouvelle jeunesse au transforma-
teur électrique. En mars, plu-
sieurs projets ont été présentés au
centre Jacques-Tati et soumis au
vote des habitants. Ces derniers
ont retenu le dessin avec de
grandes roues évoquant les mé-
canismes du film de Charlot.■

Avenue Notre-Dame-du-Lac,
à la place du Comod, se
construit la Maison de l’étang
avec la Régie de quartiers, les
distributions de Saint-Vincent-
de-Paul et une coiffeuse.

légende

Une fresque avenue Patton

Mairie
Place Guy-Riobé, 02 41 73 37 04.
Du lundi au vendredi, 14 h - 17 h 30,
samedi, 9 h - 12 h 30

Permanences des élus
mairie de quartier
ROSE-MARIE VERON,
7 et 21 juin, 10 h 30 - 12 h.

Maison de quartier
40, rue de la Chambre-aux-Deniers,
02 41 48 05 40.

Inscriptions pour les mini
camps, camps et stages pour
l’été dès maintenant à la maison
de quartier, 40, rue de la
Chambre-aux-Deniers,
0241480540.

Inscriptions pour le centre de
loisirs et secteur junior à partir
du 3 juin. Inter association:
0241480540

e n  b r e f

Mairie
Maison des services publics, 1, rue
du Général-Lizé, 02 41 35 07 12.
Mardi, vendredi, 10 h - 12 h 30 et
14 h - 17 h 30, mercredi,
samedi, 9 h - 12 h 30, jeudi 14 h -
17 h 30.

Permanences des élus
- SYLVIA TOMBINI, 21 mai, 4 et 18 juin,

10 h 30 - 12 h.
- MICHEL HOUDBINE, 23 mai, 13 juin,

10 h 30 - 12 h.

Maison de quartier Les Capucins,
26, rue des Capucins, 02 41 73 96 49.

Maison pour tous 2, rue Renée,
02 41 73 44 22.

Concours d’épouvantails, dans
les jardins familiaux de la rue
Yvonne, mercredi 21 mai, de
11 h à 15 h. Contact, Régie de
quartiers, 0241342915.
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La fresque a été peinte
par les jeunes du centre

Jacques-Tati pendant
les vacances de Pâques.

L’association des ha-
bitants de Reculée pré-
pare la 5e édition de
son vide greniers. Il au-
ra lieu le dimanche
22 juin, promenade de
Reculée. En 2002,
15 000 personnes y
sont venues. Plus de
250 emplacements sont
réservés aux expo-
sants. De quoi dégoter
des affaires en or !
Cette journée sera éga-
lement une vraie fête
de quartier, riche en
animations. La chan-
son de rue sera à l’hon-
neur avec Roselyne et son
orgue de Barbarie.
Quant aux enfants, ils retrouve-
ront la structure gonflable et
pourront également suivre les
interventions d’un clown et d’un
magicien.

Sans oublier l’art : les bords de la
Maine sont mis à la disposition
des peintres, qui peuvent expo-
ser ou peindre en direct. Un
concours est organisé.
Renseignements pour peintres et
exposants, au 06 67 31 28 99.

Le 22 juin, un vide greniers très animé

Le succès du vide-greniers 
de Reculée grandit

chaque année.
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CENTRE-VILLE - LA FAYETTE-ÉBLÉ

Hôtel de ville
bd de la Résistance-et-de-la-
Déportation, 02 41 05 40 00.

Permanences des élus
à l’hôtel de ville :
- MARIE-PAUL CLÉMOT-STRELISKI,

2 juin, 11 h - 12 h,
ou sur rendez-vous.

- MARIANNE PRODHOMME,
21 juin, 11 h - 12 h.

à la maison de quartier
La Fayette :
- ALAIN LEBOUC, sur rendez-vous,

24 mai, 10 h 30 - 12 h.

Angers Centre Animation 
15, rue Thiers, 02 41 86 05 05.

Maison de quartier La Fayette
7, square La Fayette,
02 41 86 18 13.

Stationnement,  voirie, an-
tennes de téléphonie…, présent
toute la journée du 9 avril dans
le quartier La Fayette-Éblé, le
maire s’est livré, en soirée, au jeu
des questions - réponses avec
deux cents habitants réunis au
théâtre Chanzy. Plusieurs thèmes
dans la discussion dont le
conseil consultatif de quartier et
le tramway.
“Le conseil consultatif devrait
être créé d’ici à la fin de l’année,
a rappelé le maire. Présidé par
Alain Lebouc, il regroupera le
centre-ville et La Fayette. Il sera
composé d’élus municipaux et de
représentants d’habitants et d’as-
sociations. Vous participerez ain-
si directement à l’amélioration
de votre quartier.”
Quant au tramway, la première
ligne, prévue en 2008, traversera
le quartier, sans doute rue Létan-
duère, avec peut-être une
boucle rue Dupetit-Thouars
pour desservir la cité administra-
tive. “Mais rien n’est figé”, a in-
sisté le maire. 

Autour de la gare

Si le quartier de la gare a été
transformé, se pose désormais la
question des friches le long des
voies ferrées. “D’autant que ces

hangars et entrepôts accueillent
parfois des activités bruyantes”,
ont souligné les riverains. “Nous
allons effectuer des mesures so-
nores, a promis le maire, mais la
Ville ne peut pas empêcher un
commerce ou une activité de
s’installer si elle respecte la légis-
lation.”
En revanche, pour les nouvelles
constructions, les abords de la
gare font l’objet d’un sursis à sta-
tuer: “La Ville donne son avis sur
tout projet immobilier et peut sus-
pendre l’attribution d’un permis
de construire. Notre souci est de

préserver une cohérence du
quartier.” Bien situé, ce secteur
pourrait accueillir des activités
tertiaires et du logement.

Ancien Midstar

Longtemps vécu comme une
nuisance, le Midstar racheté par
la Ville est encore inoccupé.
“Même si la demande est forte, il
n’est pas question d’y installer
des activités associatives, a insis-
té le maire. Plutôt un projet im-
mobilier.” Pour autant la Ville
cherche des solutions : un pro-
jet de salle de réunion - espace

Le maire rencontre les habitants
e n  b r e f

Plantations et ravalement au Petit-Verger
MONPLAISIR

Des travaux importants sont en
cours autour des immeubles de
la Soclova dans le secteur du Pe-
tit-Verger, entre le boulevard Al-
lonneau et la rue de Haarlem.
Un secteur qui mélange loge-
ments en location et en acces-
sion à la propriété. “Lorsque
nous lançons une opération de
rénovation, explique Jacques
Decréquy, directeur de la Soclo-
va, nous cherchons à ce qu’il soit
impossible de distinguer à l’œil
les deux types d’habitat”.
L’opération en cours est réalisée
conjointement par la Ville et la
Soclova, dans le cadre du renou-
vellement urbain. Elle concerne

les espaces extérieurs bordant le
7 - 9 boulevard Allonneau, qui
ont vocation à être ouverts aux
personnes de tout le quartier.
Une première tranche sur l’arriè-
re de l’immeuble se termine,
avec la création d’espaces jeux
pour les enfants et adolescents
et d’un coin plus tranquille pour

les adultes. La remise en état du
terrain devant l’immeuble et le
réaménagement du stationne-
ment devraient être engagés
dans l’année.
En parallèle, la Soclova a enta-
mé la rénovation des jardins si-
tués sur la rue du Petit-Verger,
en renforçant leur aspect priva-
tif. Des travaux importants ont
également été réalisés sur
279 logements : toitures, mise
aux normes électriques, ravale-
ment, réfection de halls d’entrée,
réaménagement de tous les
sous-sols…
Tous ces travaux se sont faits en
plein accord avec les locataires.

Fête des activités le 14 juin à
Angers centre animation,
15, rue Thiers, 0241860505.

Greniers ouverts de
l’association de quartier le
25 mai, de 9 h à 18 h, place La
Fayette. Renseignements
au 0241861813.

associatif est à l’étude près de
l’école Jacques-Prévert.
Le maire a également évoqué le
projet de centre de loisirs mater-
nels (2 - 5 ans) et de centre de loi-
sirs pour les 6 - 14 ans à l’école
Charles-Bénier ; le skate park de
la Baumette; l’enfouissement des
réseaux rue de Bel-Air ; la réfec-
tion de la chaussée sur une partie
de la rue Létanduère et de la rue
Dupetit-Thouars. Sans oublier, la
poursuite des travaux à la gare,
avec la construction des im-
meubles tertiaires et l’aménage-
ment de la gare routière.■

L’ancien Midstar
racheté par la Ville
est toujours
inoccupé. “Pas
question d’en faire
un local associatif”,
a prévenu le maire.
En raison des
nuisances pour les
riverains.
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Dominique Surut, gardien,
et Muriel Maheux, responsable

de secteur, connaissent bien les
locataires des immeubles du

secteur du Petit-Verger.
Ils peuvent être joints

à tout moment.
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Ambitieux  projet lancé par le
secteur jeunesse de la maison
de quartier : un festival des arts
de la rue. Il aura lieu le 20 sep-
tembre mais se prépare déjà fié-
vreusement.
“Nos objectifs, précise Jean-
François Rousseau, animateur
du secteur enfance-jeunesse,
sont de permettre à des groupes
de se produire, d’impliquer le
plus de jeunes que possible dans
la mise en place de l’événement
et de permettre à certains d’ap-
prendre des techniques grâce à
des stages de décoration de rue,
photo, danse hip-hop…, cet été.”
Les jeunes de toute la ville peu-

vent participer en tant qu’ar-
tistes ou pour la mise en place,
la programmation, les suites
éventuelles. “Nous aimerions
bien que ce festival génère des
projets ou donne des idées d’ac-
tivités à monter l’an prochain”,
insiste Jean-François.■
Contact, Jean-François Rousseau,
02 41 43 28 13.
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Un festival
des arts de la rue

La rue Saint-Lazare sera en
fête, le 14 juin dès 19 h, avec
le repas de quartier proposé
par l’association des habitants.
Celle-ci fournit l’espace devant
ses locaux et offre apéritif et
café. Aux habitants d’apporter
tables et chaises, et leur pique-
nique. Pour l’animation, nul
besoin d’organiser à l’avance,
“nous pouvons compter sur
nos adhérents !, se félicite Ber-
nard Gaté, le président. Ce re-
pas est une excellente occasion
de faire se rencontrer des gens

qui ne font en général que se
croiser. Et pour nous, associa-
tion, cela nous permet de par-
ler avec eux, d’entendre leurs
préoccupations, leurs at-
tentes”.
L’association est ainsi à même
de défendre les intérêts des
habitants, en faisant le lien
avec la Ville.■

Association des habitants du
quartier Saint-Lazare, Sainte-
Thérèse et Bichon, 37, rue Saint-
Lazare, 02 41 87 33 25.

DOUTRE - SAINT-JACQUES - SAINT-NICOLAS

Repas animé
rue Saint-Lazare

e n  b r e f

Mairie
7, rue de Normandie,
02 41 27 22 60.
Lundi, 14 h - 17h30, mardi et
vendredi, 10 h - 12h30 et 14 h -
17h30, mercredi et jeudi, 9 h - 12h30
et 14 h - 17h30, samedi, 9 h - 12h30

Permanences des élus
- ODILE SALLÉ,

sur rendez-vous, 6 et 20 juin,
10 h 30 - 12 h.

- SAMIRA TAMTOUIR,
sur rendez-vous.

Maison pour tous
3, rue de l’Écriture, 02 41 43 84 09.

Une fête pour se rencontrer
Les locaux de la maison de
quartier Saint-Jacques-Saint-Ni-
colas sont éclatés sur trois sites.
Une difficulté qui peut être un
atout, puisqu’elle donne la pos-
sibilité de toucher un public en-
core plus large. “Nous voulons
profiter de notre fête de juin
pour rencontrer tous ces habi-
tants, échanger avec eux, mettre
en place des relations privilé-
giées”, précise Maryse Meslet, la
directrice.
La fête durera du 11 au 21 juin
et s’étendra sur les trois sites, où
les activités seront présentées.
Les visiteurs recevront un “ticket
rencontres” à faire valider dans
chaque lieu.
À l’adresse historique de l’asso-
ciation, 19, rue de l’Abbaye, ils
découvriront les activités infor-
matiques, ainsi que théâtre, yo-
ga, relaxation, gymnastique et
danses en tous genres. Une visi-
te du secteur Saint-Jacques, gui-
dée par une historienne, sera
proposée pour marquer les
vingt-cinq ans de la maison de
quartier. Au Point animation
jeunesse, 11, rue Raspail, les 9 -
18 ans présenteront une de leur
thématique de l’année, le jeu.
Le troisième bâtiment, 41, rue
Lionnaise, abrite essentielle-
ment les bureaux de l’adminis-
tration. Des salles ont tout de
même été dégagées pour la
peinture et une exposition per-
mettra de découvrir les œuvres
créées (1). “Nous devrions bientôt

récupérer une salle du centre so-
cial de la CAF (2), souligne Mary-
se Meslet, et j’ai bien l’intention
d’y faire venir des activités, pour
que ces locaux ne soient pas
seulement administratifs”.
Et pour que la fête investisse en-
core mieux le secteur, le dîner
interculturel du 14 juin aura lieu
place Maurice-de-Farcy, au pied
du parc Saint-Nicolas.■

(1) Exposition également à l’agence du
Crédit mutuel de la place Bichon.
(2) Installé depuis cet été à la maison des
services publics de Verneau.
Contact, 41, rue Lionnaise,
02 41 24 89 10,
www.chez.com/doutreloisirs

Programme:
Du 11 au 21 juin, portes ouvertes.
Soirée dansante le 12 juin à partir
de 19 h, rue de l’Abbaye ;
représentations de l’atelier
théâtre, le 13 juin, à 20 h, et le 15,
à 17 h, rue de l’Abbaye. Repas, le
14 juin à 19 h, place Maurice-de-
Farcy, précédé à 17 h de
démonstrations des ateliers
danse, percussion et capoeira.
Puis scène ouverte. Gratuit.

e n  b r e f

Maison de quartier
9, rue Duboys, 02 41 43 28 13.

Permanences des élus
NATHALIE BERNARDIN,
4 juin, 17 h 30 à 19 h.

Dans ce secteur en particulier, la
Soclova entretient avec les habi-
tants une relation privilégiée, qui
passe par une présence forte. La
responsable de secteur, Muriel
Maheux, est toujours joignable
très rapidement et le gardien, lo-
gé sur place, est présent en per-
manence. Les agents d’entretien
de la société se partagent les
tâches avec une équipe de la Ré-
gie de quartier. “Les habitants
ont l’habitude de nous voir sur
place, insiste Muriel Maheux. Ils
savent qu’ils peuvent nous inter-
peller au moindre problème ou
donner leur avis sur les
projets”.■

Pendant les vacances scolaires, le secteur jeunesse mène de nombreuses
interventions de proximité, comme cette animation jeux au square Roger-Chauviré.

Mairie
47, rue Saint-Nicolas,
02 41 87 21 61
Mardi et vendredi, 10 h - 12 h 30,
mercredi et jeudi, 9 h - 12 h 30

Permanences des élus
LUC BELOT, 24 mai, 7 et 14 juin
10 h 30 - 12 h.

Maison de quartier
41, rue Lionnaise, 02 41 24 89 10.

e n  b r e f

Exposition d’aquarelles réalisées
par des habitants d’Outre Maine
les 31 mai et 1er juin, au local de
l’association des habitants Saint-
Lazare, 37, rue Saint-Lazare.

Visite du parc de la Garenne et
des Carrières le 3 juin, à 14h30.
Inscriptions, maison de quartier,
0241248910. Le 20 mai après-
midi au centre de tri sélectif de
Tiercé, inscriptions auprès de
Mme Boumard, 0241874356.

SAINT-SERGE - SAINT-MICHEL
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Le festival est un
projet du secteur

jeunesse de la
maison de quartier.
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Programme

Electro, hip-hop, fusion, rock,
métal, world…  La 6e édition de
Tour de scènes, le rendez-vous

incontournable et gratuit
des musiques actuelles, envahit

la ville du 28 au 31 mai.

Trois scènes, quatre soirées
de concerts, une soixantaine de
groupes pour autant d’heures de
spectacles, et ceci, sans compter les
cafés-concerts. Tour de Scènes voit
cette année les choses en grand du
28 au 31 mai. Le festival des musiques
actuelles organisé par la Ville retrouve
son format de 2001 avec quatre
journées d’animations contre
seulement trois l’an passé. Il s’agit
ainsi de renforcer la dynamique de ce
festival, où toutes les animations sont
gratuites. Lors de l’édition
précédente, 25000 spectateurs ont
été recensés, dont une majorité de
18-25 ans.
La programmation est confiée à
l’association Musica par la Ville.
Le principe est de mettre en scène
un maximum de jeunes artistes,
venus pour la plupart de la région.

>L’ÉVÉNEMENT

“Un tiers a déjà fait ses preuves, un tiers
a une bonne expérience. Reste un tiers
de vrais amateurs chez qui on sent un
potentiel“, explique Marc Ségur, le
programmateur. Un large appel aux
artistes a été lancé en octobre
dernier. Il a permis de voir affluer
dans la boîte aux lettres de Musica
plus de 500 candidatures
accompagnées d’une démo, contre
seulement 350 l’an passé. “Preuve
que le festival commence à être bien
connu“, se réjouissent les
organisateurs.
La caractéristique de ces démos est
l’extrême diversité des styles. “Il y a
une dizaine d’années la scène locale
avait une forte empreinte rock.
Aujourd’hui, ce n’est plus le cas, aucune
tendance n’a d’ascendant sur les
autres“, constate Marc Ségur. La
programmation finale sera
logiquement à cette image,
proposant des soirées électro, hip-
hop, cabaret, world, métal, rock ou
chanson française.
Cette année, la place Imbach
redevient un des sites phares de
l’événement en accueillant l’une des
deux grandes scènes. L’autre étant,
comme d’habitude, quai Ligny. Avec,

sur chaque site, un grand concert
tous les soirs. Reliant les deux
endroits, une scène mobile
stationnera place du Ralliement le
mercredi et le samedi en début de
soirée, avant de rejoindre le parvis de

la cathédrale pour un concert techno
concocté par l’association La Plaque
tournante.
Entre-temps, du jeudi au samedi
après-midi, cette scène ambulante
passera de l’autre côté de la Maine.

Le jeudi soir, elle s’installera en plein
cœur de la Doutre, place de la
Laiterie. Carte blanche a été donnée
à l’association Musique Caméléon,
qui a élaboré un plateau pop et rock.
Le vendredi, une soirée guinguette

Mercredi 28 mai
Place Imbach : métal-fusion (à partir de 19 h 15).
Quai Ligny : musiques du monde (à partir de 19 h 45).
Place du Ralliement : rap-dub (à partir de 21 h).

Jeudi 29 mai
Place Imbach : bastringue orientalo tzigane (à partir de 21 h 30).
Quai Ligny : soirée cabaret (à partir de 21 h).
Place de la Laiterie : soirée pop-rock (à partir de 18 h 30).
Soirée café-concert dans les bars suivant : les Années folles,
le Welsh, Los Mescaleros, le Baroque, l’Okapi, le Molière,
le Boomerang, les Planches, le Ronceray, le Sun Café, la Movida,
le Cargo.

Vendredi 30 mai
Place-Imbach : électro (à partir de 20 h).
Quai Ligny : chansons françaises et cuivres (à partir de 20 h 30).
Quai Monge : guinguette (à partir de 20 h).

Samedi 31 mai
Quai Ligny : chanson, pop et électro (à partir de 19 h).
Cale de la Savatte : expérimental et électro (de 16 h à 19 h 30).
Place du Ralliement : rétro 80’s et dub (de 20 h 15 à 21 h).
Parvis de la cathédrale : techno (à partir de 21 h 30).

Le son “powertrashtechnic” de Dr
” T’as intérêtà mettre des
boules Quies…”, lance Jeff en tendant
les précieux petits objets. Quand
Drop out démarre sa répétition, le
son craché par les enceintes fait tout
vibrer dans l’ancienne grange à
proximité de la maison de ses
parents, à Villevêque. Logique, Drop
out, qui donnera le 28 mai le coup
d’envoi de Tour de scènes, fait de la
musique métal. Quand on prononce
ce mot, on imagine des musiciens
tout de noir vêtus vociférant des
insultes. Chemise à fleurs hawaïenne,
bermuda et grosses tennis, le batteur
de Drop out est bien loin de ce cliché.
Matthieu, le guitariste, a lui aussi un
petit ras-le-bol des préjugés : “ On
n’est quand même pas obligé de se
faire tatouer d’énormes têtes de mort
sur les bras. On aime le métal car c’est
énergique.” Les quatre membres du
groupe ont un parcours musical
assez similaire. Ils ont commencé à
gratter de la guitare il y a sept ou huit
ans avec des copains de collège.
“ Mon premier groupe s’appelait
Nipponversorgingstifft, le nom d’un

baume à lèvre. On faisait du pop-rock,
trop acidulé à mon goût. En plus, le
chanteur souhaitait faire du blues… “,
s’étrangle Matthieu. Il rejoint donc en
2001 Drop out. Le groupe traversait
alors une crise. “ Avec le chanteur, on
voulait faire quelque chose de plus
costaud que la fusion “, explique Jeff.
Le guitariste et le bassiste passent
donc à la trappe et Drop out recrute
deux nouveaux musiciens pour faire
enfin du métal. Côté texte, “ il s’agit
de petites histoires écrites en anglais
sur les fourmis ou la jeunesse, il n’y a
pas vraiment de message “, lance Arik,
le chanteur-parolier-bassiste à la voix
caverneuse, qui a lui-même quelques
difficultés à donner le sens exact de
ses chansons.
Mais enfin, ce n’est pas là l’essentiel :
le métal, c’est avant tout du son. Et
Drop out en produit un qualifié
d’“ énorme, clair et puissant “, par la
critique locale de Zicorama.com.
Alors, le groupe espère percer et,
pour cela, envoie des démos aux
maisons de disques, magazines
spécialisés et organisateurs de

concerts. Il fait imprimer affiches et
autocollants et possède son site
Internet, où ses morceaux sont
téléchargeables. Tout cela prend du
temps et coûte cher, surtout quand
on a de 23 à 26 ans et qu’on est
étudiant, serveur ou ouvrier chez
Valéo. “ Bien sûr, on rêve que cela
marche. Mais on garde la tête froide.
Et, si cela ne fonctionne pas, on aura

Toutes les musiques à Tour de s
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sera proposée quai Monge et,
samedi en fin d’après-midi, une
scène expérimentale et électro,
cale de la Savatte.
Il ne faut pas oublier les douze bars
du centre ville et de la Doutre, qui
accueillent des groupes le jeudi
pour la désormais traditionnelle
soirée des cafés-concerts.
À signaler également le
renouvellement de l’opération des
concerts en cage d’escalier sur le

quartier de Monplaisir et aussi à
Verneau. Des groupes offriront un
petit spectacle à l’heure de midi en
pied d’immeuble. Enfin, pour
toucher un maximum de monde,
vous remarquerez peut-être
l’animation musicale qui sera
diffusée par les hauts parleurs plus
habitués aux chants de Noël. Au
programme : rétrospective des
éditions précédentes et morceaux
composés pour l’occasion. ■

Vous avez carte blanche :
c’est la seule consigne donnée par la
Ville à Clémence Van Lunen et
Francis Limérat, artistes et
enseignants à l’école des Beaux-Arts,
pour l’exposition de l’été à l’abbaye
du Ronceray. L’opportunité de
pouvoir faire partager au public leurs

enthousiasmes sans passer par un
commissaire d’exposition. “Très
souvent, le discours sur l’art échappe
aux artistes”, déplore Clémence Van
Lunen. “Nous avons laissé le terrain
libre aux critiques d’art, conservateurs
de musée, commissaires d’expo et
galeristes”, complète Francis Limérat.
Chacun d’eux a sélectionné des
créateurs. En guise de thème et de
titre, le mot “D’ailleurs”. “Sur le plan
géographique, les artistes viennent

d’ailleurs : Angleterre, États-Unis,
Finlande, Belgique… Mais aussi sur le
plan de la sensibilité, de la culture.
Charles-Christopher Hill puise même
son inspiration dans la préhistoire, un
ailleurs spatio-temporel.”
L’Anglais Roger Ackling laisse les
rayons du soleil, focalisés par une
loupe, réaliser des dessins dans le
bois. La couleur, peinte ou sculptée,
emplit l’univers de Damien Cabanes,
tandis que les sculptures de Veikko
Hirvimäki évoquent un bestiaire
mythologique. Les œuvres d’un
graphisme arachnéen de Jean Zuber
contrastent avec les rondeurs
psychédéliques et sonores des
sculptures de Markus Oehlen. Une
autre œuvre utilise le son, celle de
Baudouin Oosterlynck, plasticien
belge qui est également…
professeur d’éducation physique. Et
les sculptures de Clémence Van
Lunen utilisent des toiles d’acier et
des logiciels, tandis que de très fines

baguettes de bois structurent les
assemblages en bas-relief de Francis
Limérat.
“Nous avons voulu faire une
présentation festive et accessible, insiste
Clémence Van Lunen. Toutes les
œuvres peuvent être comprises
immédiatement à un premier niveau “.
Libre ensuite à celui qui veut
approfondir de lire les courts textes
explicatifs placés près des œuvres ou
de suivre les visites guidées. Une
philosophie que résume Francis
Limérat en citant une phrase d’André
Breton, écrite lors de la découverte
d’écorces peintes par les Aborigènes
d’Australie : “ Aimez d’abord, il sera
toujours temps de s’interroger ensuite
jusqu’à ne plus rien ignorer”. ■

Marine Leroy
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La compil’ du festival
Pour la quatrième année consécutive, une compilation
regroupant une quinzaine de groupes parmi la
programmation a été produite. Un outil de promotion est
ainsi offert à de jeunes artistes. En effet, le disque est

gravé à un millier d’exemplaires
dont près de la moitié envoyée
aux salles, programmateurs,
centres culturels et associations
spécialisées du Grand Ouest.
La compilation est également
mise en vente à CD-BD et Compact
Boutique, ainsi que sur les lieux du
festival.

Drop out

D’ailleurs, à l’abbaye du Ronceray

jusqu’au 31 août, tous les jours

de 10 h à 18 h 30. Gratuit.

quand même passé de sacrés bons
moments “, concluent les quatre
garçons. ■

Benoît Chanteloup

On dit d’eux qu’ils sont
“néotrashmétal” ou
“powertrashtechnic”.
Drop out fait partie
des valeurs montantes
de la scène métal
angevine.

e scènes

En concert, place Imbach le 28 mai

à 19 h 15. Contact du groupe :

06 84 01 78 85. www.dropout.fr.st

Carte blanche
à deux artistes

>EXPOSITION

▲

Clémence
Van Lunen
et Francis
Limérat.

Le Lion du Mandingue sera au
Chabada le 23 mai. Mamady Keïta est
l’un des plus grands djembefola
(maître batteur).
À 14 ans, il intègre le Ballet Djoliba, qui
rassemble les meilleurs
percussionnistes de Guinée. Depuis, sa
réputation n’a fait que croître : six
albums et des spectacles dans le

monde entier. Angers est une des
quatre dates de sa tournée française.
Ce concert est produit par l’association
angevine Flux, organisatrice des Nuits
Toucouleurs. ■

Vendredi 23 mai, 20 h 45,

au Chabada. 11,50€à 15 €.

Contact, Flux, 02 41 86 08 43.

Mamady Keïta
au Chabada

>MUSIQUE
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24 et 25 mai
Le Défi.
Dès 10 ans. 13h45, 400 Coups.

27 mai
Rencontre Cinéville. 
“Le Défi”, de Bianca Li,
rencontre avec Stephan Schmidt.
Cinéma Parlant. 20h15,
400 Coups.

28, 29, 31 mai et 1er juin
Petit Potam
Dès 2 ans. 13h45, 400 Coups.

3 juin
Retour de Clermont
4 courts métrages. Cinéma
Parlant. 20h15, 400 Coups.

4 et 7, 8, 9 juin
Jimmy Neutron, un garçon
génial
Dès 5 ans. 13h45, 400 Coups.

11, 14, 15, 18 juin
L’Âge de glace 
Dès 4 ans. 13h45, 400 Coups.

30 mai
Histoire du cinéma : Carl
Dreyer
Gratuit. 18h30, institut municipal.

4 juin
Un sens de l’Histoire,
aujourd’hui
Société Angevine de
Philosophie. 3 et 6 €. 20h30,
lycée David.

13 juin
Théodore Pavie
Académie d’Angers. Gratuit.
16 h, hôtel de Livois, 6, rue Emile-
Bordier

19 juin
Madagascar, patrimoine
naturel et protection
de l’environnement 
Organisé par le zoo de Doué-la-
Fontaine. Gratuit. 19 h, centre de
congrès.

24 mai
Sous le ciel de Paris 
Familles Rurales. 20h30, théâtre
Chanzy.

>CINEMA

>DANSE

>CONFÉRENCES

l’ A g E N D A

“À Vif”, de Daniel Besnéhard

À côté du formica,
la plage, les dunes et une évocation
de cinéma et d’amour. Le décor de
“À Vif” juxtapose des univers, “des
morceaux de réel collés ensemble”,
selon Daniel Besnehard, l’auteur de la
pièce. Réels aussi, et terriblement
humains, les quatre personnages. Un
couple de commerçants usé par la vie
pas facile, leur commis, gamin de
l’assistance qui n’a jamais eu la
meilleure part, et un émigré tchèque
qui se languit de sa vie d’avant.
Maladroits, touchants, attachants.
Pauvres de mots mais riches
d’émotions, qui sourdent du corps,
des gestes, des regards. Qui passent
par ces frémissements intérieurs que
les comédiens, remarquables,
transmettent aux spectateurs. Des
scènes courtes et denses, découpées
comme au cinéma, installent
d’emblée une tension palpable, celle
de la difficulté de vivre, d’aimer. La vie
est là, sur scène.

“When”, par Olivier Bodin

“When“, présentée le 20 mai,
marque une étape pour le
chorégraphe Olivier Bodin. “Sur le
plan artistique, après mes pièces
précédentes, j’ai eu l’impression que
mes premiers objectifs étaient atteints,
confie-t-il. Depuis l’an dernier, une
nouvelle proposition est en train
d’émerger, une autre démarche, une
relation plus sensible entre le public et
les danseurs.“ 
Pour cette pièce, le chorégraphe a
eu envie d’un travail individuel plus
poussé avec chacun des interprètes.
La forme du spectacle s’est un peu
effacée devant le message transmis
par le corps du danseur. Sur scène,
deux éléments importants font leur

apparition: la musique électronique,
jouée en direct par Laurent Perrier,
et les images.
La nouvelle façon de travailler
d’Olivier Bodin se concrétisera dans

toute sa plénitude quand il aura
enfin un lieu de travail fixe. Créée en
1988, domiciliée à Angers depuis
1995, la compagnie prépare ses
spectacles lors de résidences dans

>DANSE

>DANSE

des lieux d’accueil divers et
provisoires. Ce qui est parfois sportif,
avec huit pièces qui tournent
constamment et au minimum une
représentation par semaine.
Depuis mi-avril, la Ville, qui s’intéresse
au travail d’Olivier Bodin, a alloué à la
compagnie un bureau, boulevard
Daviers(1). Et l’éventualité de lui confier
un lieu de travail est à l’étude.■
(1) Dans les anciens locaux du centre
régional d’arts textiles.

Mardi 20 mai, 20 h 30, centre Jean-Vilar. 

10 €, réduit 5 €. Compagnie Olivier 

Bodin, 3, bd Daviers, 02 41 27 39 89,

www.cie-olivierbodin.com

Une vie qui émane d’un texte réécrit
par l’auteur : “À vif” est la re-création
de “Neiges et sables”, mise en scène
par Claude Yersin en 1986 à la
Comédie de Caen. La pièce se
partageait entre la Normandie et
Prague au temps de la dissidence. Le
jeune metteur en scène Christophe
Lemaître s’est intéressé à la partie
normande, celle de l’intimité, et en
donne sa version. “Pour moi, c’est
passionnant”, confie Daniel
Besnehard. Pour le spectateur aussi. 
“Ce qui me touche beaucoup, ajoute le
dramaturge, c’est que “Neiges et sables”
a été ma dernière création à la Comédie
de Caen et “À vif” est la dernière au
Nouveau Théâtre...”
Après dix-sept ans passés à Angers,
Daniel Besnehard rejoindra, en
septembre, le TNP de Villeurbanne.■

Marine Leroy

“À vif “, jusqu’au 28 mai

(relâche dimanche) et du 2 au 6 juin,

20 h 30 sauf mercredi et jeudi, 19 h 30.

Création NTA. Atelier Jean-Dasté,

56, boulevard du Doyenné.
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24 et 25 mai
Chienne de vie

Vagabond Crew, et “L’antre de la
folie”, Nubian Soul Cie. Hip-hop.
NTA-CNDC. Le 24, à 20h30; le
25, à 17 h, Grand-Théâtre.

27 mai
Thérèse, Madeleine…
Chorégraphie inter-âges. 20h30,
Grand-Théâtre.

5 juin
Chimata, carrefour des songes 
Hip hop. Cie Exprime. 20h30, le
Trois-Mâts.

12, 13 et 14 juin
Création chorégraphique 
inter-âges
21 h, centre Jean-Vilar.

14 et 15 juin
Hip hop.
Cie Exprime. 17 h, Le Chabada.

16 au 21 juin
Regards sur l’école supérieure
du CNDC, Solis et carte blanche
Gratuit. 18h30, studio
Les Abattoirs, bd du Doyenné.

18 juin
Paris, ses rues et son métro
Association La Fayette. 20 h,
théâtre Chanzy.

21 juin
Silence ! Action !
Association Arabesques. 
Le 21, à 20 h ; le 22, à 15 h
et 19h30, théâtre Chanzy.

4 juin
Contes pour toutes les oreilles
20 h, La Casadoutre, 25, rue
Beaurepaire.

Contes et langages des signes 
Pour mal ou non entendants, dès
5 ans. RA.Conte. 15h30,
bibliothèque Toussaint.

10 juin
Lucien Suel 
Dits de la Poésie. Gratuit. 
20h30, bibliothèque Toussaint
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14 juin
Journée nationale du conte 
Avec Dominique N’Goma et
Colombe Lecat-Warda. FNAC.

19 juin
Robert Pinget, par Yves Prunier
Dits et Nouvelles. Gratuit. 
20 h 30, bibliothèque Toussaint.

24 mai
Laurent de Wilde
Jazz, électro. 20h45, Le Chabada.

24 et 25 mai
Chœurs de France Anjou
180 choristes. Brel, Brassens,
Barbara, Bécaud… Le 24, 20h30;
le 25, 15 h, centre de congrès.

25 mai
Ensemble vocal Fiori Musicali 
17 h, Artspace, 18, place du
Tertre (Doutre).

31 mai
Journée du disque.
10 h - 19 h, Le Chabada. 

1er juin
Chorale Échanges culturels
angevins
Gratuit. 15 h, théâtre Chanzy. 

6 juin
Chant’École
850 enfants chantent l’eau. 7 €.
20h30, Amphitéa.

7 juin
Soirée Layali Maghreb 
Contes, spécialités algériennes.
20h45, Le Chabada.

10 juin
Les chefs d’œuvre du classique 
David Grimal, violon. Hubert
Soudant, direction. ONPL.
20h30, centre de congrès.

Willem Breuker Kollektief 
Jazz. NTA. 20h30, Beaurepaire,
12, bd Gaston-Dumesnil.

12 juin
Ensemble Ausonia 
Anacréon et Printemps des Arts.
20h30, chapelle des Ursules.

Patrick Bruel 
40 €. 20h30, Amphitéa.

13 juin
Orchestre César-Franck 
21 h, cathédrale.

Trio Jazz Pierrick Menuau 
Soirée tapas. 19h30, Trois-Mâts.

14 juin
Renaud
34 €. 20h30, Amphitéa.

18 juin
Comment concevoir une
musique de film ? 
Master class autour
du Printemps des orgues.
18 h, conservatoire,
avenue Montaigne.

19 juin
La Passion de Jeanne d’Arc 
Film sur grand écran et grandes
orgues, et “Rhapsodie in blue”
de Gershwin. Printemps des
orgues. 21 h, cathédrale.

Les grandes orgues de la
cathédrale
Par Henri-Franck Beaupérin.
14h30, cathédrale.

Hommage aux Thugs 
Fête de la Musique. Gratuit. 
20 h 45, Le Chabada.

1er juin
Festival d’Opéra pour Enfants 
“Le Dormeur éveillé”. 
À partir de 7 ans. Angers Opéra.
4 €. 16 h, Grand Théâtre.

8 juin
Festival d’opéra pour enfants 
“Salima sac à ruses”. 
À partir de 8 ans. Angers Opéra.
4 €. 16 h, Grand Théâtre.

15 juin
Festival d’opéra pour enfants 
“La Chouette enrhumée”. 
À partir de 5 ans. Angers Opéra.
4 €. 16 h, Grand Théâtre.

24 mai
Espèces menacées
De Ray Cooney. Adaptation
Michel Blanc et Gérard Jugnot.
Les Arthurs. 21 h, La Comédie.

Dompteur et garçon de piste
Duo de clowns. Théâtre Logline.
20h30, Jo Bithume, La Paperie.

24 et 25 mai
Délicate balance
De Edward Albee. Théâtre du
Jeu. Les 23 et 24, à 20h30; le 25,
à 17 h, Champ-de-Bataille.

Jusqu’au 27 mai
Le tout pour le tout
Théâtre, place Ney.

Jusqu’au 28 mai et du 2 au 6 juin
À vif
De Daniel Besnehard. Création
NTA. 20h30, sauf mercredi et
jeudi, 19h30. Atelier Jean-Dasté,
56, bd du Doyenné.(lire page 24)

6, 7, 13, 14, 20 et 21 juin
Espèces menacées
Voir 24 mai.

11 au 14 juin
Des manteaux avec personne
dedans
De Jean-Pierre Cannet. Théâtre
du Baratin. 20h30, théâtre du
Champ-de-Bataille.

18 au 22 juin
Le Premier
D’Israël Horowitz. Akabi
Compagnie. Les 18, 19 et 20, à
20h30; le 22, à 17 h, théâtre du
Champ-de-Bataille.

Jusqu’au 24 mai
Ben-Ami Koller, Peintures.
Gratuit. Jeudi à samedi, sur R-V
au 0241869362. Galerie Joëlle
Maulny, 11, rue de Brissac.

Du 24 mai au 14 juillet
Une autre enfance…
Gratuit. Lundi au samedi, 11 h -
19 h; dimanche et férié, 14h30 -
18 h, salle Bessonneau, bd Foch.

Jusqu’au 25 mai
Blanc et noir, un autre espace 
Peintures et sculptures. Gratuit.
11 h - 19 h, atelier Dominique
Chantrel, 4, rue Louis-de-Romain.

Jusqu’au 28 mai 
Campus Euro(pe) Art
Gratuit. Bibliothèque
universitaire, 5, rue Le Nôtre.

Reynald Drouhin -
Originellement vôtre 
Images numériques. Gratuit.
École des Beaux-Arts.

Jusqu’au 31 mai
Françoise Chauvigné 
Peintures et sculptures. Gratuit.
40 bis, place Bichon.

La mare et son biotope 
Gratuit. Bibliothèque du
Lac-de-Maine.

Lulu et les travaux d’atelier 
Gratuit. Galerie Art en Tête, lycée
David-d’Angers.

Du 2 au 10 juin
Albums d’architecte des lauréats
de l’Institut français. Hôtel de
ville. Gratuit.

Du 2 au 26 juin
Jardin et développement
durable, vers un éco-jardin 
Terre des Sciences. Gratuit.
Maison de la technopole,
8, rue Le Nôtre.

Du 11 au 15 juin
Le GENEPI et l’univers carcéral 
Photos. Gratuit. Salle des Haras.

Jusqu’au 15 juin
Louna
Peintures de Lulu. Gratuit.
Théâtre du Champ-de-Bataille.

Les tortues menacées 
Association Renatura. Gratuit.
Bibliothèque Toussaint.

Jusqu’au 22 juin
Loire en l’air 
Photographies aériennes de
Hugues Chrétien. Gratuit. Maison
de l’environnement.

Jusqu’au 29 juin
Historia aeronautica mexicana
L’aviation mexicaine peinte par
Candelario Castaneda. Aéroport
d’Angers-Marcé.

Du 14 juin au 31 août
Stani Nitkowski, le grand bond 
Peintures, dessins, poèmes.
Gratuit. Tous les jours, 11 h -
19 h, salle Chemellier, bd Foch.

Jusqu’au 31 août 
D’ailleurs
Carte Blanche de la Ville à
Francis Limérat
et Clémence van Lunen.
Gratuit. Tous les jours,
10 h - 18h30, abbaye du
Ronceray. (Lire page 23)

Jusqu’au 21 septembre
Madagascar, l’île aux trésors
Richesses naturelles et
développement durable de l’île.
1 et 2 € ; gratuit moins de 18 ans.
Muséum d’histoire naturelle, rue
Jules-Guitton.

Jusqu’au 22 septembre 
Le Japon : portraits de femmes 
Estampes. Musée Pincé.

25 mai
Villevêque et Soucelles 
Réservations 48 h avant à Angers
Tourisme, 0241235000.

>VISITE

>OPERA

>THÉATRE>LECTURES

>MUSIQUE

>EXPOSITIONS
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Chaque année, Alain
Jacobzone, professeur au
lycée Bergson, emmène ses
élèves aux camps
d’Auschwitz et de Birkenau,
en Pologne. Une visite qui
vaut toutes les leçons
d’histoire.

Une gerbe de fleurs
déposée près de l’étang, quelques
petits bouquets de frésias laissés au
bord de l’eau, et puis ce long
silence… Les voyages forment la
jeunesse, dit-on. Certains sans doute
plus que d’autres.
Depuis neuf ans, Alain Jacobzone,
professeur d’histoire au lycée
Bergson, emmène une de ses classes
de première en voyage de fin
d’année. La destination est toujours
la même: la Petite Pologne autour de
Cracovie, avec un arrêt à Prague sur
le chemin du retour, pour découvrir
les joyaux de l’architecture baroque.
À Cracovie, les jeunes Angevins
découvrent la vieille ville, son riche
passé, ses églises superbement
décorées. Ils arpentent le vieux
quartier juif de Kazimierz où
Spielberg a tourné sa Liste de
Schindler ; grimpent jusqu’à la
citadelle du Wawel qui domine la
Vistule… Mais leur voyage ne
s’arrête évidemment pas là. Car à
60 km à peine à l’ouest de la ville, en
pleine campagne de Silésie, se
trouvent les villages d’Oswiecim et
de Brerzinka, camps d’Auschwitz I et
d’Auschwitz II - Birkenau.

“Arbeit macht frei”
Figés devant la photo aérienne prise
par les Alliés le 26 juin 1944, les
jeunes Angevins découvrent les
camps. On y distingue parfaitement
au Sud, celui d’Auschwitz I, le “camp
souche”, le tout premier installé dans
une ancienne caserne de l’armée
polonaise. Intact, il a été transformé
en musée. On y reçoit la vérité en
pleine figure. Les faits. On y voit des
galeries de portraits. D’hommes, de
femmes, d’enfants. Des visages dont
on finit par ne plus voir que les yeux.

Et puis il y a les effets personnels.
Innombrables. Vêtements,
chaussures, paires de lunettes, bijoux.
Même des prothèses médicales.
Même des jouets d’enfants. Autant
d’objets récupérés sur les victimes et
réexpédiés ensuite, par wagons, vers
l’Allemagne nazie. Et pire encore, des
cheveux. Des cheveux qui servaient à
confectionner de la toile de crin et
des vêtements!
Et puis il y a les lieux. La chambre à

gaz et le crématoire, un peu à l’écart.
Curieusement, les nazis ne les ont
pas détruits comme ils l’ont fait à
Birkenau, pour tenter d’effacer les
preuves de leurs crimes. Pourquoi?
ils les utilisaient comme abris anti-
bombardements à la Libération.
Il reste aussi les blocs : ces longs
bâtiments de brique rouge aux
marches usées par les pas. Le bloc
n°10 des expériences du sinistre
docteur Mengele. Et le bloc n°11, le
“bloc de la mort”. Les prisonniers
“récalcitrants”, condamnés par un
simulacre de tribunal ou désignés au
hasard, étaient jetés dans ses cellules
“spéciales”. Des pièces sans aération
où les détenus mouraient asphyxiés.
Des cellules minuscules où il était
impossible de s’asseoir. D’autres où
les malheureux mouraient de faim.
C’est aussi là qu’eurent lieu, dans la
nuit du 5 au 6 septembre 1941, les
premiers essais de gazage au
Zyklon B. Les 600 victimes ont mis
plusieurs heures à mourir.

Construit pour tuer
À 3 km plus au Nord, l’extension
Auschwitz II - Birkenau sera
autrement plus “efficace”. Univers
concentrationnaire construit pour
tuer, immense, couvrant plus de
175 ha. Un million de personnes y
périront, venues de toute l’Europe.
On chemine aujourd’hui à pied le
long de la rampe de chemin de fer
qui amenait les déportés jusque dans
l’enceinte du camp, au plus près,
pour ne pas perdre de temps dans

Des lycéens de Bergson
découvrent les camps de 

Camp de Birkenau.
Les trains de déportés,

venus de l’Europe
entière, arrivaient par

cette rampe de chemin
de fer. Au fond, se

trouvaient les
crématoires 2 et 3. Ils

ont été détruits par les
nazis. À gauche de la

rampe, derrière une
double rangée de

barbelés, un fossé et
des miradors, le camp
des femmes. À droite,

celui des hommes.

Chaque baraquement de bois, de simples écuries
comme celle-ci, a accueilli jusqu’à 1 000
personnes, couchant sur des châlits à trois étages,
trois par lit, parfois plus. Comble de cynisme, il y
avait le chauffage… mais rien pour alimenter un
feu. L’hiver, il peut faire - 30 °C en Silésie.

L’inscription “Arbeit macht frei”
(Le travail rend libre) à l’entrée du camp

d’Auschwitz I.  En réalité, les détenus y
travaillaient jusqu’à l’épuisement.

La durée de vie moyenne n’excédait pas six mois.

Les lycéens ont déposé
des bouquets de fleurs au

bord de l’étang… Dans
cette ancienne fosse, à

proximité des crématoires
4 et 5, les nazis jetaient les
cendres de leurs victimes.

▼

▼

▼

▼>MÉMOIRE
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Yannick Noah, les Enfants de la Terre.
Pratique : entrée 2 €.
Samedi, de 9h30 à 13h30,
qualification. Quart de finale à partir
de 15h30.
Dimanche dès 9h30, demi finale.
Finale à 17h30.
Stade du Lac-de-Maine. Matchs en
deux fois 25 mn. Entre les matchs,
sera organisé un plateau débutant
regroupant 32 équipes de 6-8 ans de
l’agglomération. À noter aussi le
samedi à 14 h, la finale des cadettes
du challenge de l’Anjou.

Renseignements : 06 89 67 14 02

Un challenge
pour les étudiants

Angers Technopole
organise le Challenge étudiants -
entreprises. Ce concours s’adresse
aux étudiants en formation initiale à
partir de bac + 2 dans un
établissement du département,
réalisant avec une entreprise un
projet, stage individuel long ou

Les 7 et 8 juin, le stade du
Lac-de-Maine accueillera la sixième
édition du Trophée de l’avenir,
tournoi international jeune de
football organisé par le club Notre-
Dame-des-Champs. Douze grands
clubs aligneront leur équipe des
18 ans. “Cette année, les
championnats anglais et allemand
venant juste de se terminer, le plateau
sera un peu moins prestigieux que
celui de l’édition précédente, où on
comptait Arsenal et Liverpool parmi les
inscrits, explique Philippe Percevault
et Jean-Marie Chouteau, les
organisateurs. Néanmoins, le niveau
sera tout aussi élevé.” En effet, depuis
sa création, le tournoi a toujours été
remporté par un club français. Et
cette année encore, on pourra voir
évoluer les équipes issues de certains
des meilleurs centres de formation
hexagonaux à côté de celle du SCO:
Cannes, Bordeaux, Toulouse, Rennes
et pour la première fois, Lens et
Monaco. Côté étranger, le Standard
Liège, le Servet de Genève, l’Austria
de Vienne et Villareal, club espagnol.
Ces trois derniers prendront pour la

>SPORT

>UNIVERSITÉ

Trophée de l’avenir
les 7 et 8 juin

première fois le chemin de l’Anjou,
tout comme, le centre “Salif Keïta” de
Bamako. “C’est une première pour
nous, nous allons au-delà des
frontières de l’Europe, se réjouissent
les organisateurs. Nous sommes ravis
d’accueillir une équipe africaine et
particulièrement Bamako.” Le tournoi
comptera également un parrain
prestigieux. Ulrich Ramé,
l’international bordelais et ancien
gardien du SCO, sera présent le
dimanche après-midi. Sur le week-
end, 5000 spectateurs sont attendus
et, cette année encore, les bénéfices
des entrées seront reversés à
l’association de Marie-Claire et

étude. Principaux domaines
concernés: conception, méthodes
d’industrialisation, modernisation ou
organisation de la production,
développement ou transfert de
nouveaux procédés, développement
ou commercialisation de nouveaux
produits ou services…
Les candidatures seront
sélectionnées notamment sur le
degré de progrès ou d’innovation

pour l’entreprise et la qualité du
travail réalisé.
Pré-inscription avant le 5 juillet,
dossiers à retirer auprès des
responsables de stages des
établissements, à la Maison de la
technopole; ou à télécharger sur
www.angerstechnopole.com

Contact, 02 41 72 04 04

ou contact@angerstechnopole.com

l’accomplissement de la “solution
finale de la question juive”. À leur
descente du train, les déportés
étaient aussitôt “sélectionnés” par le
médecin SS Thilo, posté au bout de la
rampe. On le voit sur une des rares
photos d’archives retrouvées. Partent
à gauche, vers le camp, ceux qui
peuvent travailler. À droite, vers la
chambre à gaz, tous les autres : plus
de 90 % des arrivants. Les femmes
accompagnées de jeunes enfants, les
personnes âgées, les malades, les
handicapés…
“C’est ici que sont arrivés les deux
convois partis d’Angers en août et en
octobre 1942, insiste Alain Jacobzone.
824 Juifs, hommes, femmes et enfants.
La plus jeune avait 18 mois. Quatorze
d’entre eux seulement en sont
revenus”(1).
Parmi eux, le docteur Henri Borland.
Il avait 14 ans et demi à son arrivée à
Auschwitz. Les lycéens le
rencontreront peut-être, ainsi qu’un
autre déporté, le général André

e la mort

Légende : Entourés du directeur de
l’institut polonais et du maire de

Cracovie, Alain Jacobzone, Hervé
Carré et Francis Guitteau.

Amitiés polonaises

Depuis dix ans, l’institut Montéclair pour jeunes
aveugles et déficients visuels est jumelé avec son
homologue de Cracovie. “Une relation soutenue – qui
associe le lycée Bergson – et qui se concrétise par de
nombreux échanges, souligne Francis Guitteau, di-
recteur de Montéclair. Près de quatre cents Polonais
sont venus à Angers en dix ans, tandis que des Ange-
vins sont régulièrement hébergés à l’institut de Craco-
vie.” Parmi eux, les lycéens angevins. À noter encore
que des jeunes de Montéclair scolarisés au lycée (ils
étaient quatre cette année et un jeune en classe de
BEP) sont présents à chaque voyage.
Cette année a été célébré le dixième anniversaire du
jumelage. Alain Jacobzone, enseignant à Bergson,
Hervé Carré, adjoint au maire d’Angers, et Francis
Guitteau, directeur de Montéclair, ont reçu la mé-
daille de la ville de Cracovie des mains du maire.

Entourés
du directeur
de l’institut
polonais et
du maire de
Cracovie, Alain
Jacobzone,
Hervé Carré
et Francis
Guitteau.

Rogerie. C’est un souhait d’Alain
Jacobzone. Une rencontre à la fois
espérée et redoutée par les jeunes
qui ont “tant de questions à leur
poser”. De cet échange pourrait
naître un film. C’est un projet. Pour le
devoir de mémoire. “Comment
témoigner à notre tour de ce que nous
avons vu ?” s’interrogent les lycéens.
“En parler n’est pas si facile…”
avouent Julie, Camille et Sophie:
“Nous savions beaucoup de choses
avant de venir et pourtant nous avons
tellement de difficultés à comprendre.
Comprendre pourquoi, comment tout
cela a-t-il pu se passer ?” Pour Damien,
“il faut en parler, manifester, militer…”
“On croyait ces événements très loin
dans l’histoire…”, confie Nathalie.
“Il faudrait que chacun vienne ici. Il
faut le voir sur place et pas seulement
dans les livres.”

François Lemoulant

(1) Lire “L’éradication tranquille. Le destin
des Juifs en Anjou”, publié par Alain
Jacobzone en 2002. Yvan Davy éditeur.
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articles, les chemins de fer
annoncent des tarifs réduits, le Petit
Anjou des trains spéciaux… On
ouvre pour la première fois des
“garages municipaux permanents”
(des parkings) pour les automobiles.
Une affiche spéciale est éditée, après
lancement d’un concours, doté d’un
prix de 1000 francs. C’est un jeune
Angevin d’à peine vingt-cinq ans,
dont on entendra reparler, qui le
remporte: Jean-Adrien Mercier. Son
Angevine, bien campée, offre
comme au marché des produits
régionaux étalés à ses pieds.
“Rien n’y manque : fruits, fleurs,
légumes, les cordages, les parapluies et
même le flacon de triple-sec voisinant
avec les bouteilles de nos vieux vins”
(L’Ouest, 20 mars 1924). On la lui
reprochera, sa paysanne, avec ses
poings sur les hanches…, une
représentation peu traditionnelle de
la femme… La revue Vendre de
mai 1924 la reproduit avec une
appréciation positive aux côtés des

affiches des foires de Paris, Bruxelles,
Vienne (Autriche), Utrecht (Hollande),
Zagreb (Croatie) et Valence
(Espagne) : “Voici un exemple tout à
fait typique de l’affiche basée sur l’idée
régionaliste.”

Une ferme électrique
La foire-exposition ouvre du 19 au
30 juin. Elle annexe même à son
programme la grande procession du
Sacre et les courses d’Éventard! Rien
n’est négligé: excursions
touristiques, grandes fêtes de nuit,
concerts, illuminations générales,
théâtre de plein air. La foire se tient
place du Champ-de-Mars (actuelle
place du Général-Leclerc), avec une
annexe place La Rochefoucauld pour
la section agricole, où les paysans ont
l’habitude de venir pour les foires aux
bestiaux. L’un des clous de la
manifestation est précisément la
ferme équipée à l’électricité, due à
l’architecte Jamard et servie par les
élèves de l’école secondaire
d’agriculture du Syndicat agricole de
l’Anjou. Un service d’ordre doit
même être organisé, tellement il y a
foule pour assister à la traite
automatique des vaches. Le salon de
l’art ménager, première exhibition de
ce genre en province; l’exposition de
l’aviation commerciale organisée par
Pierre Gasnier du Fresne; les
expositions horticoles, avicoles et
apicoles ne remportent pas moins de
succès. La foire-exposition sera donc
reconduite en 1925. Première d’une
longue série.

Sylvain Bertoldi
Conservateur des Archives d’Angers

La foire-exposition
est héritière d’une belle
lignée de foires, depuis
le XIe siècle, et plus
particulièrement de celle
du Sacre, au moment de la
Fête-Dieu, en juin. Héritière
également des grandes
expositions quinquennales
agricoles, industrielles et
artistiques organisées
de 1835 à 1906.

▼

1924, la première
Foire-exposition

L’exposition prévue pour
1915 n’a pas lieu. Après la première
guerre mondiale, tout est à faire pour
encourager le commerce et, dans ce
cadre, le développement du
tourisme apparaît primordial, car les
Angevins, dès le mois de juin,
commencent à déserter leur ville.
C’est ainsi que la foire-exposition naît
des délibérations du Syndicat
d’initiative de l’Anjou. L’idée est
soumise à l’assemblée générale du
23 janvier 1922 par Brunet,
également trésorier-adjoint de la
Société de fêtes d’Angers : “Il s’agirait
de l’organisation à Angers d’une sorte
de foire commerciale, tenue dans un
local quelconque, par exemple dans les
bâtiments servant à la kermesse où
seraient exposés pendant une période
de huit à dix jours les échantillons de
tous les produits naturels, agricoles ou
industriels de notre Anjou. En outre, on
pourrait organiser sur un point bien
placé de la ville une galerie
d’exposition permanente, qui serait
certainement visitée par de nombreux
touristes et constituerait un excellent
moyen de propagande pour faire
connaître et apprécier toutes nos
productions et nos richesses locales.”

L’exemple de Lyon et Rennes
On avait sous les yeux la foire de
Paris créée en 1900 et surtout la
nouvelle foire de Lyon, dont le succès
venait de faire école dans les villes
voisines de Rennes et de Tours.
La création est décidée lors de
l’assemblée générale, tenue à l’hôtel
de ville le 26 octobre 1923. Le comité
d’organisation provisoire est
définitivement constitué, sous la

direction de Léon Langlois,
commissaire général, assisté du
secrétaire général Brunet et de trois
commissaires adjoints : Blachère,
Fourrier (pour l’agriculture), Couée
(commerce), Birgé (industrie).
Le docteur Louis Barot, ancien maire,
est chargé de la commission
coloniale. Angers aura donc sa foire
en 1924, exemple que Nantes ne
tarde pas à suivre, en 1925.

“L’homme de la foire”,
Léon Langlois
Il ne s’agit pas de renouveler les
anciennes expositions
quinquennales, dites “nationales”,
comme celle de 1906: de grandes
machines, avec palais éphémères
somptueux, à dômes et clochetons,
village nègre, salle des fêtes… Non,
ce sera une foire d’affaires, une
bourse de commerce, une exposition
des produits angevins. Le but est
éminemment pratique, d’abord
économique, à l’image du “père” de
la manifestation, Léon Langlois.
Homme de terrain, propriétaire du
magasin de nouveautés “Au Sans
Pareil”, carrefour Rameau, “sur une
carrure massive, il portait une tête forte
avec deux yeux ronds qui ne vous
lâchaient pas et une moustache brève
qui rebiquait aux extrémités. Jamais
bousculé quelle que soit la diversité de
ses occupations, il avait des idées
claires et suffisamment réfléchies pour
qu’il soit évident d’avoir à les suivre”
(René Rabault, dans Le Courrier de
l’Ouest, 19 mai 1979).

Jean-Adrien Mercier
Léon Langlois, son comité et le
syndicat d’initiative mettent tout en
branle pour le succès de la
manifestation. Une tournée de
conférences et de “propagande
régionaliste” est organisée dans tout
le département avec le concours du
docteur Barot et du poète angevin
Marc Leclerc. La presse multiplie les

Affiche de la première foire-exposition.
Elle est signée de Jean-Adrien Mercier.
Alors âgé de 25 ans, le peintre avait
remporté le concours d’affiches
organisé en 1924.

Le comité de la foire-exposition de 1925,
extrait du programme de la foire.
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Ateliers du patrimoine pour les
6 - 12 ans proposés par la Ville en
juillet et août. Au programme cet
été, la tapisserie, la vanille de
Madagascar et l’architecture
gothique angevine.
Renseignements : service éducatif,
0241602213 ou ville-art-et-
histoire@angers.fr

Atelier calligraphie le 21 juin,
de 9h30 à 12h30. 20 € plus
l’inscription annuelle. Théâtre du
Champ-de-Bataille, 0241720094.

Stages de percussions du
Maghreb (adultes), 31 mai et
1er juin, 14 et 15 juin. Galerie
sonore, 0241662400.

Sorties avec la Maison de
l’environnement : randonnée
vélo sur l’île Saint-Aubin, avec la
LPO, 25 mai, de 10 h à 12 h,
gratuit ; découverte de l’île Saint-
Aubin, 1er juin, 8 € ; randonnée
botanique 15 juin, 8 €.
Tél. : 0241223230.

Le râle des genêts, le 6 juin, de
20 h à 22 h, avec la LPO. Rendez-
vous à l’entrée du parc de Balzac,
côté Montesquieu. Gratuit.
Contact, 0241444422.

Randonnée pédestre avec le club
NDC vendredi 23 mai, circuit
Chalonnes-sur-Loire. Rendez-vous
à 13h30, 17 rue des Gouronnières,
0241488519.

Randonnée roller le 22 mai,
départ 20 h, place Leclerc. Gratuit.
Blade Runner, 0684371699.

Baignade du lac de Maine
ouverte du mercredi au dimanche,
de 14 h à 18 h.

La piscine de la Baumette sera
ouverte tous les jours du 2 au
30 juin: lundi et jeudi, 12 h - 17 h et
18h30 - 20 h, mardi et vendredi,
12 h - 17 h et 19 h - 21 h, mercredi,
12 h - 20 h, samedi, 10h30 - 12h30
et 14h30 - 20 h, dimanche, 10h30
- 19 h. Attention, la piscine Jean-
Bouin fermera pour travaux le
1er juin. Tél. : 0241797020.

Des sachets de graines sont
distribués gratuitement, jusqu’en
juin, à la Maison de
l’environnement pour sensibiliser
à un mode de jardinage
respectueux de la nature.
Contact, 0241223230.
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>INFORMATIONS
Logement étudiant, deux
organismes à contacter :
- le service logement en ville du
centre local des œuvres
universitaires et scolaires (CLOUS)
qui met en relation gratuitement
propriétaires et étudiants.
35, boulevard du Roi-René,
0241254581, du lundi au
vendredi, 9 h - 16 h, ou à partir de
juin sur www.crous-nantes.fr
- le bureau logement d’Angers-
Agglomération qui dispose de
tous les renseignements sur le
logement en foyer ou en ville et un
fichier de propriétaires.
68, rue du Mail, 0241865050,
lundi, 14 h - 18 h, mardi, jeudi et
vendredi, 10 h - 12h30 et 13h30 -
18 h, mercredi, 10 h - 18 h.

Fermeture exceptionnelle
le 30 mai du relais assistantes
maternelles, destiné aux parents
en recherche d’un mode d’accueil
pour leurs jeunes enfants et aux
assistantes maternelles. 3, allée du
Haras, du mardi au vendredi, 9 h-
12 h 30 et 13h30-17h30.
Renseignements, 0241873391.

Stages BAFA et BAFD,
du 19 mai au 6 juillet.
Les Francas, 0241480203

Formations BAFA et BAFD,
du 30 mai au 15 juillet.
Adfocal, 0241220088.

Formations aux postes
d’animateurs et de directeurs de
centres de vacances et de loisirs en
mai et juin. UFCV, 0241876700.

Sessions courtes de formation
continue pour les cadres et
dirigeants, en juin et juillet à
l’École supérieure des sciences

commerciales d’Angers (ESSCA).
Renseignements, 0241734788.

Stage intensif de langue des
signes pour public entendant,
niveau 1, du 30 juin au 4 juillet.
URAPEDA, 0241483344,
urapeda.pl@wanadoo.fr

Infos vacances été 2003,
la brochure du centre information
jeunesse (CIJ), répertorie les
vacances organisées, les
possibilités de vacances
autonomes et les activités
sportives et culturelles proposées à
Angers et alentour.
Disponible gratuitement au CIJ,
5, allée du Haras, 0241877447,
lundi, mardi, jeudi et vendredi,
13 h - 18 h, mercredi, 10 h - 18 h,
et samedi, 10 h - 12 h.

Séjour à Wigan du 21 au 28 août,
à l’occasion du quinzième
anniversaire du jumelage entre
Angers et cette ville du nord de
l’Angleterre. Participation au
festival multiculturel de Wigan.
255 € (siège inclinable sur le
bateau) ou 320 € (couchette).
Renseignements : office de
coopération internationale
d’Angers, 0241867146.

Le Festival d’Avignon avec le

catalogues locations et villages de
vacances Touristra. Tourisme et
loisirs, 25, rue Saint-Lazare,
0241487373.

Monum’vert : découverte des
jardins du château, du 23 au
25 mai, de 9h30 à 18h30.
Le samedi, de 16 h à 21h30, fête
de la fleur des vignes du château.
6 et 10 €. Tél. : 0241874347.

54e festival d’Anjou, du 17 juin au
10 juillet. Dix-sept spectacles au
programme. Ouverture de la
billetterie le 31 mai à l’office de
tourisme, 0241881414.
www.festivaldanjou.com

SURDI 49 tient permanences les
28 mai et 25 juin, de 14h30 à 17 h.
Stand sur le parvis de l’hôtel de
ville lors de la journée de
l’audition, le 12 juin. Réunion le
25 mai, à 14h30, 58, bd Henri-
Arnault. Fax, 0241489164.

Violence et civisme, rencontre
Théo-café, le 10 juin, à 20h30, au
café Le Saltimbanque, 8, rue des
Houlières.

Champ-de-Bataille, voyage
du 11 au 14 juillet. 265 €, transport,
hébergement, assistance d’une
médiatrice culturelle.
Renseignements, 0241720094.

Séjours pour les jeunes de 6 à
16 ans en juillet et août : l’Espagne
des montagnes à la mer, aventures
en Auvergne, vacances insulaires à
Jersey… UFCV, 0241876700.

Voyages en car, gîtes à l’île
de Ré, mise à disposition des

>VACANCES

>RENDEZ-VOUS

>FORMATIONS

>ATELIERS

>LOISIRS

l e g U i d E

La levée à vélo, le 15juin

Rendez-vous désormais
traditionnel, la Fête du vélo
organisée par le conseil général se
déroulera le 15 juin, de 8 h à 18 h,
sur la levée de la Loire. Les deux
rives seront réservées aux deux-
roues entre les Ponts-de-Cé et
Saumur, soit un parcours de
90 km. On pourra franchir le
fleuve aux ponts de Saint-
Mathurin, Gennes et Saumur
tandis que des bacs assureront la
traversée en différents points.
De nombreuses haltes seront
proposées dans les communes
avec visite de monuments et sites
touristiques, restauration et
rafraîchissement, aires de pique-

nique… sans oublier les ateliers
de réparation.
La circulation automobile sera
évidemment interdite sur la
levée, mais des parkings seront
aménagés près des communes.
Petite astuce pour éviter les
encombrements : il est possible
d’accéder à la levée par le Sud,
et si possible en milieu de
parcours. Petits conseils pour
les cyclistes : le code de la route
s’applique, le port du casque est
conseillé de même qu’il est bon
de prévoir un sac à dos avec
crème solaire, lunettes de soleil,
casquettes, pompe et rustines,
et de l’eau.

Dimanche 15 juin, les Angevins
sont invités à découvrir les
activités rurales de la périphérie de
la ville, lors d’un rallye pédestre.
Cette année, il les mènera de
Rablay-sur-Layon à Faye-d’Anjou,
par huit parcours différents, de 7 à
12 km. Au fil de leur marche, les
participants visiteront des
exploitations et découvriront le
patrimoine bâti, la faune et la flore,
le paysage, l’histoire… Ainsi que
les produits du terroir, proposés au
déjeuner sous forme de panier

repas et vendus au goûter, à
l’arrivée. Le Groupe pédestre
angevin et la Chambre
d’agriculture se sont associés à la
Maison de l’environnement pour
l’organisation de cette journée.
Rendez-vous à 8h30 à la Maison
de l’environnement, retour prévu
vers 18h30. Gratuit. Panier repas
pour le déjeuner,
8,50 €, 4 € pour les enfants.

Contact, 02 41 22 32 30.

De la ville à la campagne
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LES MOTS CROISÉS DE GEORGES OLIVIER

P O U L A I L L E R S

E N N U I I U L E

A G I S E R E M I

G L U A M E L I T

E O N N O O I S E

N A R C I S S E S

A N I E B E N I T

B R I O G I S O U

R E M M A R E N I

I V E M E R E L

S E H U M S A G E

R U I N E E U S

Horizontal 1) Larves. 2) Camarade - Joint les deux bouts. 3) Termes - Myriapode.
4) Parfait - Affirmer. 5) Voûte - Prière. 6) Délai - Liaison. 7) Squelette - Équerre -
Marques. 8) Installe - Étoile. 9) Terreau - Pronom. 10) Habileté - Rangées.
11) Transport - Occupent. 12) Greffer - Immaculée.
Vertical A) Qui porte des flambeaux. B) Fraternité - Denier - Préposition.
C) Hautes coiffures - Élégant. D) Échalas. E) Dieu du soleil - Ventilé - Vedette.
F) Oiseau. G) Plaisantins - Corde. H) Mauviette - Stupidité. I) Enlèvera - Infinitif -
Terme de tennis. J) Négatif - Circonstance. K) Avances - Villa.

Le dépistage du cancer du sein,
conférence débat grand public, le
21 mai à 20 h, centre de congrès.
Association Cap santé 49,
0241050892.

L’Association des veuves chef de
famille représente et défend les
intérêts matériels et moraux des
veuves civiles. 10 bis, rue Belle-
Poignée, 0241875757.

Dix clés pour une vie de couple
réussie, conférence de Guy Sonet
le 2 juin à 20h30, centre diocésain,
36, rue Barra.
Tél. : 0241270648.

Concert de soutien pour la paix
en Colombie le 8 juin, à 15h30,
au Mans. Comité de soutien à
Ingrid Betancourt : 0241346724.

Vente à Emmaüs le 14 juin,
14h30 - 18 h, au profit de projets
internationaux. Saint-Jean-de-
Linières, 0241397339.

L’ONPL a enregistré deux
créations contemporaines du
compositeur Jean-Louis Florentz,
en résidence auprès de l’orchestre :
L’Anneau de Salomon et L’Enfant
des îles.

Concours de recrutement de
l’École maîtrisienne des Pays de la
Loire, le 23 mai. Contact, 
0241886061.

Premier cri, premier roman de
Joce Lyne. Éd. du Petit Pavé. 16 €.

Au Goutte à Goutte, d’Yvon Péan.
Éd. du Petit Pavé. Dédicace le
23 mai, à 18 h, à la foire expo.

Mes trente dernières, mémoires
de Jean-Claude Doré, maire-
adjoint honoraire de Saint-
Barthélemy-d’Anjou. Éd. du Petit
Pavé. 20 €.

L’ombre de Némésis, de Jean-
Claude Patrigeon. Polar. Atout
éditions. 13 €.

Beaupréau, les maires, les sous-
préfets, d’Edmond Rubion.
Éditions du Petit Pavé. 18 €.

>MUSIQUE

l e g U i d E

ABONNEZ-VOUS À VIVRE À ANGERS !
Vous quittez Angers ? Vous habitez la périphérie ? Vous pouvez vous abonner en renvoyant ce coupon
complété et accompagné d’un chèque de 12,20 € libellé à l’ordre du Trésor public à :

Hôtel de ville, service information, B.P. 3527 49035 Angers CEDEX 01.

Nom:  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Prénom: . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Adresse:  . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Ville: . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . Code postal: . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Solution du jeu n° 265

>SANTÉ >SOLIDARITÉ

>FAMILLE

>PUBLICATIONS
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Environnement santé publique 02 41 05 44 21
(bruit, insalubrité, animaux nuisibles, mauvaises odeurs, pollution…)

Propreté publique 02 41 54 56 00
Tri sélectif (gratuit sur poste fixe) 0 800 41 88 00
les déchetteries de la Baumette, de Villechien (chemin de la Paperie),
du Lac bleu (Adézière, Avrillé), du Petit-Guichard (Saint-Sylvain-
d’Anjou), et la recyclerie Emmaüs (Saint-Jean-de-Linières) sont
ouvertes du lundi au vendredi, de 9 h à 12 h et de 14 h à 18 h, le
samedi, de 8 h 30 à 18 h, le dimanche, de 8 h 30 à 12 h.

Gestion des déchets 02 41 54 56 10
(jours et heures de collecte des ordures ménagères)

Désinfection, désinsectisation, dératisation,
désourisation, chiens errants 02 41 54 56 20
Nids de guêpes, reptiles 18
Pollution de l’eau 02 41 05 44 11
Mesures qualité de l’air-qualité de l’eau 02 41 22 32 30
Douches municipales 2, rue Léon-Jouhaux 02 41 20 30 84

La nuit, jusqu’à 22 heures, appeler le commissariat
central au 02 41 57 52 00
Après 22 heures, s’y présenter muni d’une ordon-
nance et d’une pièce d’identité.

Pour les dimanches et jours fériés
(sauf modification de dernière minute) :

Dimanche 25 mai

Pharmacie Durand (69, rue Bressigny) ;
Pharmacie Guérin (1, place de la Laiterie)

Jeudi 29 mai (Ascension)

Pharmacie Galland-Plaçais (Carrefour Saint-Serge) ;
Pharmacie Tisne-Piednoir (centre Lorette)

Dimanche 1er juin

Pharmacie Monicard (101, rue des Ponts-de-Cé) ;
Pharmacie Félix (7, rue Montesquieu)

Dimanche 8 juin

Pharmacie Bernat-Coubart (25, bd Allonneau) ;
Pharmacie Rollo (avenue Jean-XXIII)

Lundi 9 juin (Pentecôte)

Pharmacie Besson-Ducoin (13, place du Ralliement) ;
Pharmacie Duteyeulle (10, bd Foch)

Dimanche 15 juin

Pharmacie Helluin (15, place de la Visitation) ;
Pharmacie Jeanneteau (26, rue Beaurepaire)
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i n f o s P R A T I Q U E S

ENVIRONNEMENT

Mairie 5 sur 5 0 800 49 05 05
(gratuit depuis un poste fixe)
Ce numéro est à votre disposition pour signaler tout problème : banc
endommagé, lampadaire défectueux, nid de poule, tags, vitres
brisées, nuisances sonores…

Hôtel de ville (standard) 02 41 05 40 00
Police municipale 02 41 05 40 17
Du lundi au samedi de 8 h 30 à 0 h 30.

Objets trouvés 02 41 05 44 79

MAIRIE

Point accueil santé solidarité 02 41 88 87 40

Alcooliques anonymes 02 41 48 49 48
Vie Libre 02 41 86 07 22
Sida info service (gratuit sur poste fixe) 0 800 840 800
AIDES (lutte contre le sida) 02 41 88 76 00
Drogues Info service (gratuit sur poste fixe) 0 800 231 313 
Tabac info service (0,15 €/mn) 0 803 309 310

SANTÉ

Pompiers 18

Police secours 17

SAMU (médecins de garde) 15

Urgences 02 41 35 37 12

Clinique de la main 02 41 86 86 41

Centre antipoison 02 41 48 21 21

Urgence dentiste (le week-end) 02 41 87 22 53

GDF 02 41 43 65 65

EDF (numéro Azur) 0 810 333 049

Eau 02 41 05 50 50

Assainissement 02 41 05 51 51

URGENCES

Samu social sans-abri 115

Plaintes pour discriminations raciales 114

Centre communal d’action sociale 02 41 05 49 49

CLIC 02 41 25 01 11
Centre local d’information et de coordination gérontologique

Relais assistantes maternelles 02 41 87 33 91
3, allée du Haras

SOS Urgences mamans (garde d’enfant) 02 41 60 26 38

Angers Proxim’services (garde d’enfant) 02 41 20 77 03

Écoute parents - enfants 02 41 43 44 44

Allo enfance maltraitée 119

Sos Amitié (24 h/24) 02 41 86 98 98

Planning familial 02 41 88 70 73
Pour tout conseil ou problème de contraception, grossesse,

avortement, prévention des maladies sexuellement transmissibles,

viol, violence, inceste.

Sos Femmes 02 41 87 97 22

Divorce et médiation 02 41 31 15 65

Médiation familiale 
et conseil conjugal (CAF) 02 41 81 14 17

Médiations 49 02 41 68 49 00

Mouvement du Nid 02 41 48 19 28

SOCIAL-FAMILLE

PHARMACIES DE GARDE

Voirie 02 41 21 54 00
Météo (0,34 €/mn) 08 36 68 00 00
Bus (Cotra) 02 41 33 64 64
Taxis 02 41 87 65 00
Gare routière 02 41 88 59 25
SNCF (0,34 €/mn) 08 36 35 35 35
Aéroport d’Angers-Marcé 02 41 33 50 00
Fourrière automobile 02 41 21 55 00
Sara Stationnement 02 41 24 13 40

TRANSPORT

5, rue de Crimée
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